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“La* livra* a! noua” préaanté à Radio-Quétoac loua la* vandradia aoir* à 21 haura* aat 
•animé par Rogar Baulu.

Roger Baulu mieux que quiconque était tout dé­
signé pour animer Tune des nouvelles émissions de 
Radio-Québec, uLes livres et nous” actuellement 
présentée tous les vendredis à 21 heures. Roger 
Baulu qui, depuis qu’il a appris à lire, lit en moyenne 
un livre par jour, aussi bien et même mieux en 
anglais qu’en français et lui qui, dans sa longue car­
rière, a rencontré tous les auteurs, du moins Québé­
cois.
texte MIREILLE SOUCY 
photos JACQUES GREGORIO

- "Je sais que les gens 
seront surpris de me voir 
animer une telle émis­
sion car on m'associe 
plus facilement à la 
chasse et à la pèche qu ’à 
la littérature, mais on s’y 
fera et ce sera pour moi 
un véritable plaisir que 
de frayer dans ce monde 
de livres dans lequel je 
suis finalement très à 
l’aise. Pour mettre l’é­
mission sur pieds, nous 
travaillons en équipe. 
Les recherchistes, le 
réalisateur et moi es­
sayerons, de donner une 
image aussi précise et 
concrète possible de la 
littérature québécoise 
qui s’avère très prolifi­
que. Nous aurons bien 
sûr un auteur invité, 
mais il se peut aussi que 
parfois, nous sortions 
des studios pour aller vi­
siter le site d’un roman 
connu. J'aimerais par 
exemple me rendre sur 
le plateau Mont-Royal et 
questionner les gens 
dans la rue et chez eux 
pour voir s'ils res­
semblent aux personna­
ges de “La grosse 
femme d'à côté est en­
ceinte’’ de Michel 
Trembjay et pour voir 
s'ils parlent le même lan­
gage. ”

Nous savons tous que 
-Roger Baulu, en terme 
de littérature et dans l’u­
tilisation de la langue 
courante favorise le 
français au jouai. Il en­
tend cependant passer 
pardessus ses préféren­
ces et dés que Michel 
Tremblay sera de retour 
de son voyage en Eu­
rope il sera sûrement
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Songaur, fâché ou moqueur, allez donc deviner c* qui a* 
cacha darriéra c* viaaga pourtant tréa axpraaaif.

parmi ses auteurs invi­
tés. “Je considère 
Michel Tremblay comme 
l'un de nos écrivains les 
plus talentueux. Je ne 
suis tout simplement pas 
d'accord avec le langage 
qu'il utilise pour expri­
mer ce talent. "

UN PROJET 
AVEC RAFA 

Cette émission qui 
semble le passionner et 
qui l’accaparera tout de 
mèrhe un peu n’em- 
pôchera quand môme 
pas Roger Baulu de 
s'offrir cette automne 
encore une semaine de 
chasse bien méritée.

est de même pour Jean 
Rata. Nous voudrions 
tous les deux convaincre 
les vieux qu'ils ne sont 
pas vieux que la vieil­
lesse n'est qu’un état 
d'esprit et que tant qu'il y 
a de l'avenir il y a possi­
bilité de faire des pro­
jets".

Roger Baulu demeure 
d'ailleurs plus jeune que 
bien des jeunes et son 
intérêt pour la vie ne fait 
que croître avec le 
temps. Son secret: au­
cun en particulier sauf 
peut-être une insatiable 
curiosité des êtres et des 
choses.

ROGER BAULU 
LIT UN LIVRE 

PAR JOUR!
* I

C'est là un plaisir qu’il ne 
peut pas et ne veux pas 
se refuser. Qui l'en blâ­
merait? Il a d’autres pro­
jets en tête dont l’un 
avec son ami Jean Rafa 
et qui concerne la vieil­
lesse. "Je serais heureux 
de vivre jusqu'à cent- 
vingt-cinq ans, je ne me 
sens pas vieux et il en
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Cast ce jeune homme qui tout* l'année noua Aucun douta, Rogar Baulu aat un homm* hau- 
renaaignara aur c* qu'il sa fait d* bt«n chez raux. N’an a-t-il pas toutes las apparences, 
nous, point de vue littératur*.

RECTIFICATIF.
i

Dernièrement, lors 
d’un entretien avec l'at­
tachée de presse de 
CBS Mlle Lorraine Cor- 
deau, nous apprenions 
que Mme Claude Valade 
avait refusé de participer 
à l’émission “Les Matins 
de Réal" ce que nous 
diffusions peu après.

Or, nous recevions 
cette semaine un appel 
de Mme Valade déniant 
cette nouvelle. "Je n’ai 
jamais refusé d’appa­
raître "aux Matins de 
Réal", nous confiera-t- 
elle. "Au contraire, pour 
moi, c'est tout un hon­

neur d'y être invitée, car 
M. Giguère est un ani­
mateur qui a fait son 
nom et qui est respecté. 
De plus, je ne pense ab­
solument pas que Chris­
tine Chartrand et Shirley 
Théroux soient des ve­
dettes bien ordinaires. À 
mes yeux, elles ont énor­
mément de potentiel et 
sont loin d'étre "usées." 
Mlle Lorraine Cordeau 
s'est permis de parler en 
mon nom, à ma place et 
les paroles qu elle rap­
portaient n'étaient pas 
conformes à mes pen­
sées. J’aime faire de la

Télévision et je ne suis 
pas prête de m'en abste­
nir!"

"J’ai peut-être men­
tionné que je ne pouvais 
co-animer une émission 
d’une façon régulière, 
mais jamais je n'ai re­
fusé une émission occa­
sionnelle avec Réal".

Donc, la situation est 
clarifiée et il est heureux 
que Mme Valade nous 
ait communiqué la vé­
rité. . Car dans notre 
monde, il devient bien 
téméraire de se fier...aux 
propos de chacun!

LA RÉDACTION



N'AYANT PU AVOIR D’ENFANT

SUZANNE POINTE
NSACRE TOUT 

ENTIERE À SA CARRIÈRE
Quand son horaira la lui parmat, Suzanna fait an- 
cors daa dascriptions da défilés da mods at an- 
rsgistrs daa commarciauz.

En d«v«nant animatrice d’une émission féminine 
à Télé-Métropole, Suzanne Lapointe a réalisé un 
rêve de toujours. Elle est donc très heureuse de son 
sort et traverse une période particulièrement inté­
ressante de sa vie. Pourtant, elle travaille beaucoup 
mais Suzanne est une femme active qui n’a jamais 
dédaigné les défis: “Le travail qua la fait an ce mo­
ment, confie Suzanne, est la pramlar qui ma plait au­
tant qua calul da chantausa. Ma carrière da chan- 
tausa m'a apporté da grandas satisfactions at cal/a 
d'animatrice m’an donna malntanant."

Suzanna a confié à notra journaliata qu'alla s’intérssss à 
tous Isa sujats qua l'on traita à son émission. Pour alla 
c’aat un vrai plaisir.

Môme 
encore 
zanne a 
peu en 
activité, 
question

si elle adore 
chanter, Su- 
dû mettre un 

veilleuse cette 
Il n’est plus 
pour elle de

faire le Théâtre des Va­
riétés cette saison car 7 
soirs par semaine en 
plus de son émission 
quotidienne du matin, 
cela est vraiment trop. 
Elle a donc fait un choix. 

SE METTRE 
A LA PLACE DE 

L’AUDITRICE 
Durant une heure et 

quart chaque avant- 
midi, Suzanne est en on­
des, en direct. Sous la 
direction de Paul Le­

page, elle est entourée 
de plusieurs chroni­
queurs dont Richard 
Johnson qui informe sur 
les grands sujets de l’ac­
tualité économique, Jac­
ques Lorrain pour la lan­
gue, Lise Thibault pour 
les Arts et Métiers, Moni­
que Surprenant pour le 
3ième âge, Lise Goyer 
pour l'esthétique et Jojo 
Baudains pour la mode. 
"Je m'intéresse à tout ce 
que mes invités appor­
tent comme suiet. Je me 
mets dans la peau d’une 
auditrice, explique Su­
zanne, et je pose les 
questions sur des cho­
ses que moi-même je

veux savoir. Par 
exemple l'autre jour, 
Richard Johnson est 
venu nous expliquer les 
fluctuations de l'or. Ce 
sont des choses aux­
quelles on ne comprend 
rien mais qui nous inté­
ressent. On aime bien se 
les faire expliquer. Il en 
est de môme pour un tas 
de renseignements que 
je désire savoir autant 
que le public qui m'é­
coute. Je pose mes 
questions! Ce rôle est 
donc merveilleux et le 
temps passe très vite. Si 
une journée je suis 
moins en forme que

d’habitude, dés que j'ar­
rive au studio pour mon 
émission, mon “pep" re­
vient automatiquement. " 

LE SENTIMENT 
D'ÊTRE UTILE 

Mariée et heureuse en 
ménage depuis des an­
nées, Suzanne n'a toute­
fois jamais eu d'enfant 
car cela ne lui était pas 
possible. Elle ressent 
comme tout le monde un 
besoin bien naturel de 
se rendre utile et d'occu­
per sa vie autrement. 
Dans ce rôle d'ani­
matrice, elle a trouvé

une façon de satisfaire 
ses besoins d'entraide 
auprès des gens. "J’aide 
les gens, dit-elle, et cela 
me donne un sentiment 
extraordinaire. Par 
exemple, l'autre jour 
avec Pierrette Moisan 
qui vient le vendredi, 
nous avons fait un testa­
ment et montré la 
marche à suivre Eh 
bien, si vous saviez le 
nombre de personne qui 
m'ont dit en avoir profité! 
Certaines ont tout 
simplement pensé pour 
la première fois que ce 
serait une bonne idée 
qu'elles ou leur mari fas­
sent leur testament. Evi­
demment il y a des chro­
niques que je trouve 
plus intéressantes et je 
pousse pour qu'on leur 
donne plus d'importan­
ce. ” 9

Pour Suzanne, en plus 
d’informer sur des sujets 
connus le défi est de 
créer de nouveaux inté­
rêts chez les gens et les 
amener à s’ouvrir davan­
tage.

MON ÉMISSION ME 
DEMANDE BEAUCOUP

“Moi qui déteste 
perdre du temps, dit Su­
zanne, je dois me taire 
coiffer tous les jours 
mais que voulez-vous ça 
fait partie des exigences 
de mon métier. En fait, 
directement et indirecte­
ment mon émission me 
demande beaucoup. Je 
dois m’habiller, me ma­
quiller. mais heureuse­
ment, je vais toujours à 
la même place. Pour 
l’automne je vais 
m'acheter deux tailleurs 
et je vais porter des che­
misiers différents. C'est 
la seule façon. ”

"Quand je prépare 
une recette de cuisine, ye 
fais tout moi-môme. Je 
fais les emplettes pour 
être certaine d’avoir ce 
qu'il me faut. S'il y a une 
pête à faire je la prépare 
la veille chez moi. Je 
dois aussi préparer tous 
les ingrédients et je ne 
suis pas pour me mettre 
à hécher des oignons à 
la caméra alors je dois 
avoir tout tait avant. Tout 
cela, en fin de compte, 
demande du temps. "

U— 0oY*_d. font tout.. d#u* 9 _
liste en fTl00ir •» heu-

80“n” .T.«"
C'est pour ça que Suzanne ne donnera pas de 

spectacle cette année. Mais ce n'est que partie re­
mise. "Après 4 ans environ, dit-elle, je crois qu’il faut 
changer. Tout ce que je souhaite, par contre, c'est 
qu'on me confiera autre chose après cette expérien­
ce.” L. Jalbert

1 —



TE
LE

-R
A

D
IO

M
O

N
D

E,
 du

 14
 au

 20
 oc

to
br

e 1
07

9

Jean Beeré, un comédien d’expérience qui 
sens cesse voit croître sa popularité auprès du 
public. Son personnage de “Rémy Duval” dans 
l’émission Marnais deux sans toi” présentée 
sur les ondes de Radio-Canada tous les mar­
dis à 20H30, y contribue en grande partie.

Texte: Christiane Chaillé 
Photos: Pierre Dionne

C'est avec autant 
d’enthousiasme qu’au 
tout début de la série 
que Jean Besré parle de 
son rôle. "Franchement, 
je trouve que les textes 
de "Jamais deux sans 
toi" ont encore plus de 
maturité cette année et 
c'est par là qu'on recon­
naît les qualités d’un au­
teur intelligent. D'après 
moi, Guy Fournier est un 
excellent auteur car il a 
su retransmettre sur 
image le pouls du mon­
de."

“L’émission est suivie 
par un public de 7 à 77 
ans. C’est un véritable 
phénomène quelle 
puisse toucher un public 
si diversifié. C’est pour­
quoi certaines universi­
tés ont entrepris des étu­
des à ce sujet. Pour ma 
part, je crois que la 
cause du succès de “Ja­
mais deux sans toi" pro­
vient du tait que "Rémy" 
et “Francine" ont l’air de 
s 'aimer sans trop se chi­
caner, et que les thèmes 
traités durant la série 
sont bien abordés. 
Comme le dit si bien Guy 
Fournier “C’est une sorte 
d'absurdité dont tu ne 
peux pas dire qu elle est 
fausse. Les personnages 
sont caricaturés jusqu'à 
une certaine limite pour 
les rendre encote plus 
vrais". "

Les enregistrements 
de rémission ont débuté 
il y a à peine quelques 
semaines et tous les co­
médiens refont, en quel­
que sorte, connaissance 
avec leur personnage 
réciproque. "La saison 
dernière nous avons ter­
miné d'enregistrer vers 
le 10 mai et maintenant 
c’est un peu difficile de 
se replonger dans les 
textes et de réintégrer 
son rôle..."

Cette année Jean 
Besré a conclu une en- 
tente avec Radio- 
Canada concernant son

engagement à rémission 
“Jamais deux sans toi”. 
Au cours de la saison, il 
ne participera qu'à 17

sieurs années, décide de 
s’initier aux secrets de 
l’imprimerie. "

La quatrième mise en 
scène qu'il a signée est à 
l’affiche du Théâtre Port 
Royal de la Place des 
Arts, depuis la fin du 
mois de septembre et ce 
jusqu'au 24 octobre. Elle 
est présentée par la 
Compagnie Jean Du- 
ceppe et s’intitule “Ju­
liette et ses Hommes’’ 
oeuvre de Sam Havens. 
La distribution se com-

avec le hockey. Je prati-, 
que un métier respec­
table et je compte bien le 
faire respecter!"

Mais là ne sont pas les 
seules préoccupations 
de Jean Besré en ce qui 
a trait à la mise en scène. 
"Je suis à la recherche 
de bons auteurs qui ont 
le sens de l'écriture, du 
rythme sans tomber 
dans la complaisance, 
chose très rare."

"Le théâtre fait partie 
de notre culture et j es-

JEAN BESRÉ

Kl

büL

épisodes. “Étant donné 
que rémission est bien 
dirigée par les deux réa­
lisatrices Raymonde 
Boucher et Geneviève 
Houle l'absence de “Ré­
my" ne se fait pas sen­
tir."

Si ce comédien 
chevronné a exigé de 
telles conditions ce n’est 
pas pour demeurer oisif, 
bien au contraire, c'est 
afin de disposer de plus 
de temps pour se con­
sacrer à un autre aspect 
du théâtre qui le captive: 
la mise en scène. "Tu 
penses connaître d tond 
ton métier et en fin de 
compte tu t'aperçois 
qu’il existe d'autres fa­
cettes qui te sont 
complètement incon­
nues. Je suis comme un 
journaliste qui après 
avoir écrit pendant plu-

“J'M un métier respectable et je veux le faire respecter... 
affirme-t-il avec conviction.

pose de Françoise 
Faucher, Benoit Girard, 
Jean-Louis Millette et de 
Jean Deschènes.

"Jusqu'à date, les cri­
tiques de journaux nous 
sont très favorables. Et 
ce phénomène toujours 
souhaité et que j'aime 
beaucoup au point de 
vue théâtre et qui s'est 
déjà produit c’est qu'à la 
fin du spectacle les gens 
se lèvent spontanément 
pour applaudir.

D’un autre côté, je 
suis tout simplement ré­
volté car il existe des 
jeunes critiques qui ne 
s'y connaissent presque 
pas en théâtre et se per­
mettent de porter des ju­
gements qui peuvent 
causer certains torts. Ils 
n'ont pas grandi avec le 
théâtre comme l'ont tait 
les critiques sportifs

père bien le faire débor­
der comme aller jouer 
dans d'autres pays tels 
que les États-Unis, les 
pays européens. Mais il 
va falloir que certains 
changements s'effec­
tuent. Que les encoura­
gements pour les trou­
pes se fassent plus pré­
sents que les locaux oû 
ils sont reçus soient plus 
convenables..."

Mais avant de mettre 
tous ces chambarde­
ments en branle, Jean 
Besré se promet bien 
d aller voir ce qui se 
passe ailleurs. C'est 
pourquoi au cours des 
prochains mois, il se 
rendra à New York, à 
Londres afin d'étudier 
les autres types de 
théâtre. Cette année, il 
se consacrera entière­
ment à la mise en scène

■ i
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Croyant tout connaîtra dé son métior. Jaan Baaré a'aat 
randu compta qua la misa an acéna lui dévoilait daa facat- 
tas inconnuas jusqu'alors.

et ne compte pas re­
monter sur scène avant 
l’an prochain.

Jean Besré, un

homme de théâtre qui 
s’évertue à faire respec­
ter son métier comme il 
se doit.

Jaan Baaré Incarna la aympathiqua “Rémy Duval" dans 
l’émission “Jamais doux sans toi”, présantés sur las on- 
daa da Radio-Canada, la mardi à 20H30.

Jaan Baaré a discuté avsc notrs journalists da tous sas 
da voyagea afin d'étudier las différants typas daprojets

théâtre.
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DANS UN FILM

» *4

Texte: Christaine Chaillé

Louise Carré dévoile 
les motifs qui l’ont pous­
sée à faire son premier 
film. En premier, i'avais 
envie décrire un scéna­
rio sur la femme dé 40 
ans mais i'ai constaté 
que la vie de la femme 
de 57 ans était de beau­
coup plus intéressante 
pour avoir observé des 
gens de ma région.

Je me suis rendue 
compte que bien sou­
vent, les femmes de 
cette âge là n'ont jamais 
réellement vécu pour 
elle mais plutôt pour leur 
mari et leurs enfants. Et 
une fois que le mari était 
décédé, fréquemment 
elle vivait mieux qu'au- 
paravant. En fin de 
compte, c'est un hom­
mage à la femme québé­
coise de 57 ans."

“Ça ne peut pas être 
l’hiver, on n'a môme pas 
eu d'été’’ raconte l'his­
toire d’une femme de la 
cinquantaine. Adèle, in­
carnée par Charlotte 
Boisjoly qui, après la

iort de son mari, s’a­
perçoit qu’il existe un 
autre univers plus mer­
veilleux que celui de sa 
famille. “Lise’’ interpré­
tée par la très belle Cé­
line Lomez, mariée au 
fils aîné d'Adèle, “Jean-' 
Pierre Marquis" joué par 
Serge Bélair, comprend 
très bien la solitude de 
sa belle-mère et l'amène

Charlotte Boéajoty qui Incarna “Adèle”, la 
personnage principal, revient à son métier
après une abaence de 8 ans.

Louise Carré par son film “Ça ne peut pas 
être l’hiver on n’a pae même eu d'été” veut 
rendre un hommage è la femme québé­
coise.

Dans “Ça ne peut pas être l’hiver, on n’a même pas eu d’été” Céline Lomez et Serge Bé­
lair incarne un couple des plus sympathiques.

CÉLINE LOMEZ
DEVIENT LA FEMME 

DE SERGE BÉLAIR
Lb cinéma québécois, après avoir connu uns période très prolifique 

au début des années 70, reprend avec fébrilité ses activités car, un peu 
partout è travers la province, des productions sont présentement en 
cours. Parmi elles on retrouve MÇa peut pas être l’hiver, on n’a même 
pas eu d’été” de Louise Carré.

Administrateur à l’Office Natiçnal du Film, pendant plusieurs années, 
cette sympathique femme d’une quarantaine d’années, possède une 
vaste expérience dans le domaine cinématographique même si MÇa 
peut pas être l’hiver, on n’a même pas eu d’été” est son premier film 
proprement dit. Elle a, en effet, collaboré è de nombreux films tels que 
la série “Adieu Alouette”, “Tout (’monde parle français”, “Le Temps de 
L’Avant”, “La Belle Apparence”.

pour elle. Elle frise la 
dépression et finalement 
décide de se prendre en 
main. ”

"Ce film en est un très 
tendre, très chaleureux 
et très intérieur. Il dé­
montre tout l’amour qui 
peut exister à l’intérieur 
de la pensée et des 
coeurs.

Dès les premiers ins­
tants, j'ai aimé le titre car

Photos: Pierre Dionne

à oser entreprendre des 
choses qu elle n'avalt ja­
mais faites auparavant.

Charlotte Boisjoly, la 
vedette principale, parle 
avec enthousiasme de 
son rôle. "Adèle est une 
mère de huit enfants qui 
après la mort de son 
mari, se rend compte 
qu'elle n'a jamais vécu

Mon québécois* 
•ntorr* «on mari...

vrAdèto

il reflète très bien une 
réalité qui est nôtre. ’’

Pour cette comé­
dienne d'expérience, 
c’est un retour car après 
avoir délaissé son métier 
pendant huit ans, elle a 
décidé d’explorer un do­

maine qui jusque là lui 
était en grande partie in­
connue. Il en est de mô­
me pour Serge Bélair qui 
en est à ses premiers 
pas sur un plateau de 
tournage. "Le cinéma, 
c’est fascinant. Je travail­
le avec une équipe for­
midable où il n'y a pas 
de snobisme où cha­
cun s'entraide."

"Dans le film, j’incarne 
le fils aîné d'Adèle qui à 
cause de sa profession 
d'avocat doit voyager à 
travers le monde. Moi, 
qui n’avais aucune expé­
rience, je dois avouer 
qu’au début, j’avais un 
peu peur mais tous ont 
ôté si gentils avec moi 
que je me suis vite senti 
à l’aise. "

"Je ne suis pas bon 
mais je tire mon épingle 
du jeu. Si les gens 
étaient toujours comme 
ceux dont je suis entouré 
pour ce film, je ne ferais 
que du cinéma."

Curieusement si 
Serge Bélair en est venu 
à faire valoir ses talents 
de ce domaine c'est tout 
simplement parce que 
Louise Carré qui par le 
passé a fait de la radio et 
s'est souvenu de toute 
l'aide qui lui a été appor­

S*rg* Bélair a confié A notre journaliet* qu* catt* pre­
mière expérience cinématographique l’emballait littérale- Toute un* équipe de technicien* «‘active è faire de ce Hlm 

un véritable chef-d’oeuvre.

tée à l’époque. "Je ne 
trouvais pas de comé­
dien qui ait la présence 
de Serge. C 'est pourquoi 
je lui ai proposé le rôle 
qu’il s'est empressé 
d'accepter. "

En ce qui concerne 
Céline Lomez, l’inexpé­
rience ne s'applique pas, 
car sa carrière cinéma­
tographique s’étend au 
niveau international. 
Malgré cela, la belle 
brune discute de son 
personnage avec fer­
veur. "Lise comprend 
très bien sa belle-mère. 
Toutes deux sont amies 
et elle influence cette 
dernière à penser à el­
le." À peine avait-elle 
terminé quelques scè­
nes que déjà Céline Lo­
mez s'envolait pour les 
Bermudes afin d’y tour­
ner un film anglais pour 
la télévision. Par la suite, 
elle ira en France ou elle 
a un important projet 
toujours pour le cinéma 
avec des comédiens ré­
putés.

“Ça ne peut pas être 
l’hiver, on n'a môme pas 
eu d'été" est tourné en 
trois étapes qui s'éche­
lonnent du printemps au 
début de l’hiver. Les vil­
les de Tracy et de Sorel 
sont le siège du tour­
nage car Louise Carré 
qui habite cette région, a 
voulu faire découvrir ce 
coin de pays qui lui est 
cher.

La Maison des Quatre, 
l’Institut québécois du ci­
néma, la Société de dé­
veloppement de l'In­
dustrie cinématographi­
que canadienne, la So­
ciété Radio-Canada, 
l'ONF ainai que le Con­
seil des arts du Canada 
produisent ce film qui 
sans aucun doute saura 
gagner la faveur des ci­
néphiles québécois.
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Chavaux grta-blanca, pipa, quand mèma paa ai vieux.

Ce n'aat nutlamont un froid «ntre lui, Télé- 
Métropoia et Radio-Canada qui empêcha Pierre La- 
londe de travailler en françaie, mais bien parce que 
depuis la fin de “Pierre Jean Jase”, il n’a reçu au­
cune offre des stations de langue française. Malgré 
tout, en ce moment, Pierre Lalonde tente de renouer 
contact (qu’il dit n’avoir Jamais perdu) avec la clien­
tèle francophone. Et pour ça, ce ne sont pas les pro­
jets qui manquent

qu'attendre les offres. Et 
puisque c'est une station 
anglophone qui m'a 
donné la chance d’ani­
mer "Mad Dash/, je n’ai 
vu aucune raison pour 
justifier un refus de ma 
part."

La décision de “pas­
ser du côté anglophone” 
que Pierre a prise à ce 
moment-ià. ii n'aurait 
sans doute jamais pu le 
faire auparavant. "Tout 
le monde sera d’accord 
là-dessus, avant, les ar­
tistes québécois con-

Texte: André Gignac 
Photos: Michel Gagné.

UNE MISE 
AU POINT

Appelons cela une 
mise au point. Pierre se 
disait très heureux d’a­
voir enfin l'occasion de 
dire à un journaliste qu'il 
n’avait absolument Ja­
mais eu l'intention d'a­
bandonner son public. 
Au contraire. “Tu sais 
comme moi que dans ce 
métier on ne choisit pas 
son travail. On ne fait

m K

Pierre eet entouré de Daniel Malfarat, qui e composé le 
nouveau succès du chanteur, “Swing City", ainsi que Guy 
Seintonge qui en a fait tes arrangements. Un trio que l’on 
reverra.

Pierre Lalonde a au garder tous ses ians.

PIERRE LALONDE 
VEUT ANIMER 
UNE ÉMISSION 
EN FRANÇAIS

naissaient certains 
problèmes à franchir les 
frontières. En jaloux que 
nous étions, nous n'a­
vions qu’une phrase à 
dire: “II ne réussira ja­
mais, ou il n’ira pas loin". 
Aujourd’hui on félicite 
les artistes qui peuvent 
aller au dehors du Qué­
bec."

Rassurez-vous, per­
sonne n'a encore traité 
Pierre de ‘‘traître"! “Les 
gens que je rencontre,

mon public, me disent 
qu’on est content pour 
moi, qu’on souhaite que 
je continue ainsi," 
reprend Pierre.

IL REFUSE 
UNE ÉMISSION 

Pour appuyer notre 
affirmation du début du 
texte, quand nous écri­
vons que Pierre a l’inten­
tion de renouer un con­
tact plus étroit avec son 
public francophone, le 
chanteur nous a avoué

Notre Journaliste en compagnie de Pierre Lalonde.

vivre c’est

PRENEZ CONGÉ DE 
CULPABILITÉ 

Quel affreux sentiment 
que celui de se sentir cou­
pable!
Pourtant tôt ou tard et mê­
me à tout moment dans la 
vie, nous éprouvons ce 
sentiment.
Une petite voix détestable 
se met à nous harceler, é 
nous rabâcher que ce que 
nous pensons, disons ou 
faisons est mal. La petite 
voix a parfois tort, parfois 
raison.
Quand l’écouter?

dans \5T?\y)J3S

du nwn d octobre
»VJRi ) RfPOBTAGf

Si un membre de 
votre famille ne peut 
plus s’empêcher de 

boire, vous cons­
tatez sans 

difficulté les effets 
de l’alcool sur lui. 
Mais vous rendez- 
vous bien compte 
des effets que ce 
problème a sur 

vous ?

Pour obtenu de* renseignements 
et de I aide, communique/ avec

AL-ANON
C.P.744 Station B, 

Montréal. P.Q. 
TéL: 729-9034

Piarra aat un artista comblé par la chanson, par la télévi- 
1 sion at surtout par son public.

mer deux émissions, je 
voudrais que la deu­
xième soit française".

Combien de temps 
devra-t-il attendre avant 
qu’on ne se décide à lui 
o|frir quelque chose en 
français? “Je ne suis pas 
dans les souliers des di­
rigeants de la télévision. 
Je ne saurais donner les 
raisons qui incitent un 
directeur ou un prési­
dent de station à offrir ou 
non un poste à un ani­
mateur. Comme je te l’ai 
dit tantôt, je n'ai qu’à at­
tendre qu'on m’offre 
quelque chose. Et je ré­
pète que je n’ai nulle­
ment l’intention d'aban­
donner le public québé­
cois. "

Ce ne sont pas les oc­
casions qui lui manque­
raient pourtant. Car, se­
lon son propre aveu, 
Pierre s’est vu ouvrir 
beaucoup de portes de­
puis qu'il a mis pied sur 
un plateau de tournage 
de CTV. Il mène du 
môme souffle une car­
rière brillante du côté de

avoir récemment refusé la chanson. C’est la con­
tinuité.-Et celle-là. il a 
l’intention de la mener 
sur deux fronts, linguisti­
quement parlant.

■ une v/iiic uc ^/ivf ia*

môme où il anime "Mad

IDash”, pour la simple 
raison que, “quant à ani-

H0R106EME BIJOUTERIE

Fan**» MM*
INSTITUT D'HORLOOBRIB 

DU CANADA LTÉB
'llZVX Tél.: 52J-7423

SI vous voulez boire et le 
pouvez, c 'est votre etteire 
SI vous voulez arrêter et 

ne le pouvez 
c’est notre affaire

ALCOOLIQUES ANONYMES

Femmes enceintes 
en difficulté, vous 
trouverez l'aide né­
cessaire pour pour­
suivre votre gros­
sesse.

À GROSSESSE 
SECOURS

AVEC
MICHÉLE RICHARD
Côté spectacle, Pierre 

doit partir en tournée à 
travers le Canada — une 
tournée qu'il prépare 
avec Ben Kaye — avec 
qui il travaille depuis 
quelques mois.

“Tu sais, un gérant 
c’est important. Il y a eu 
un temps oû je me suis 
sérieusement demandé 
si je devais être unique­
ment un homme d’affai­
res ou un chanteur. 
Quand on a pas de gé­
rant, le côté affaires 
prend de l’ampleur 
parce qtrtm doit faire 
notre propre “booking".

Par chance, Pierre a 
finalement choisi d’étre 
artiste, même s’il avait 
des projets importants 
du côté des affaires. 
Dans les prochaines se­
maines, le chanteur doit 
lancer un nouveau dis­
que avec Michéle 
Richard, après avoir 
lancé un 45 tours en 
anglais, “Swing City". 
Sur celui-ci, 45 musi­
ciens ont travaillé, ce qui 
donne un son peu ordi­
naire. et c’est dans cette 
poussée que Pierre a 
l'intention de conttruier.

Le chanteur n'a tou­
jours pas abandonné un 
projet d'importance, 
qu’il caresse d'ailleurs 
depuis au moins vingt 
ans, celui d’animer son 
propre talk-show. Sur 
n’importe laquelle des 
stations télévisées. En 
attendant qu'on se dé­
cide à lui offrir quelque 
chose du genre, Pierre 
Lalonde continue d’ani­
mer “Mad Dash" "une 
émission qui me con­
vient et qui me rend très 
heureux" dit-il. Aussi, il 
se prépare à donner un 
gros coup en tournée, en 
français et en anglais.

Appelez-le Peter ou 
Pierre, l’important est

1 qu’il se sent bien là 
où il est... en atten- 

f| dent d’être ailleurs...

* ASTROLOGIE •
POUR RffNMf Z - VOUS
• 523-1952 •
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PATSY GALLANT:
"CT.V.fll'A

LAISSÉ
TOMBER...

|
Patty Gallant a profité da son paaaaga à CIEL-FM pour 
accordar una patHa antravua à Michal Jaamin. at tout 
aas amts du “5 * 8”.

Pour una fllla qui vand das 
disquas par cantalnas da 
miltiars, Patsy Gallant mé- 
ritaralt davantaga da ra- 
connaisaanca da la part du 
public québécois.

Vous vous posez, 
sûrement plusieurs 
questions au sujet de 
Patsy Gallant. Qu’est- 
ce qui est arrivé avec 
son émission? Avec 
sa compagnie de dis­
ques? Où se dirige-t- 
elle Quelle sorte de 
spectacle va-t-elle 
présenter le 15 oc­
tobre prochain? Et 
quoi encore?

D’abord, si vous é- 
tes au nombre de ses 
admirateurs, vous se­
rez heureux d’ap­
prendre que Patsy 
Gallant est en très 
grande forme, que 
sa carrière se porte* 
bien èt qu’elle ne 
s’inquiète nullement 
pour son avenir. 
Pour l’instant, toute 
son attention se porte 
sur le spectacle 
qu elle nous présen­
tera à la Place des 
Arts, le 15 octobre 
prochain. Après ça, 
qui vivra verra...

UNE POSITION 
PRIVILÉGIÉE

À l’heure actuelle, 
Patsy revendique un 
statut équivalent à ce­
lui des agents libres 
dans le monde du' 
sport professionnel. 
C’est-à-dire que son

i« suis décidé* è réussir, 
d’affirirw Patty. Ja vais 
aaiair tout** iaa occasions 
qu'on va m’offrir. Dans 10 
•ns, il a«ra trop tart pour

contrat de disques 
chez Attic est expiré 
depuis quelques mois 
déjà, de sorte qu elle 
est libre d’enregistrer 
ses prochains disques 
pour le compte de la 
maison de son choix. 
Son dernier 45-tours, 
“It’s Got To Be You”, 9 
été enregistré sous 
étiquette Gam. Mais il 
est peu probable que 
cette maison n’ob­
tienne les droits sur le 
prochain microsillon

ce chapitre, son spec­
tacle à la Place des 
Arts pourrait bien ser­
vir, de test, puisque 
certaines personnali­
tés influentes de Los 
Angeles et L&s Vegas 
ont l’intention d’y as­
sister, histoire d’éva­
luer le potentiel de 
Patsy Gallant pour 
une éventuelle percée 
chez nos voisins du 
Sud.

En attendant, la 
principale intéressée 
ne s'inquiète pas du 
tout de la situation. Et 
pourquoi se ferait-elle 
du mauvais sang?

Patsy Gallant *t Danialla Ouimet semblent donner raison é 
la chanson de Rod Stewart: “blondes have more fun”.

de Patsy, car elle 
compte arrêter son 
choix sur une com­
pagnie qui pourra as­
sumer une distribu­
tion efficace aux 
États-Unis.

Voilà donc qui nous 
en dit long sur l’orien­
tation que compte 
adopter Patsy Gallant 
au cours des 
prochains mois: le 
marché américain! À

Patsy est maintenant 
considérée comme 
une véritable idole 
partout au Canada 
anglais, sans compter 
ses milliers de sup- 
porteurs au Québec. 
Et ses disques se ven­
dent bien à l'étranger, 
particulièrement en 
Europe et en Austra­
lie. "mes problèmes 
de contrat sont secon­
daires. L'important.

pour l’instant, c'est de 
donner un bon spec­
tacle à la Place des 
Arts. Et je te promets 
que ce spectacle 
s'adressera à mon 
public, et non aux 
quelques personnali­
tés d'Hollywood ou de 
Las Vegas.”

Ce spectacle sera 
sensiblement le 
môme que celui pré­
sentée par Patsy lors 
de sa tournée cana­
dienne de l’an dernier. 
Elle y a ajouté plu­
sieurs nouvelles chan­
sons, en plus de tous 
ses hits qui l’ont fait 
connaître. La présen­
tation sera un peu 
plus sobre, mettant 
l’accent sur ses ta­
lents de chanteuse. 
Mais il y aura quand 
môme deux danseurs 
et un orchestre de 6 
musiciens. Et comme 
toujours, ce sera un 
spectacle bilingue.

Ce show de 90 mi­
nutes a connu un suc­
cès monstre dans 
l'Ouest du pays et il 
sera présenté durant 
une semaine, a 
guichets fermés, au 
club The Factory de 
Toronto (à compter 
du 1er octobre). Le 7 
octobre, Patsy sera au 
Centre National des 
Arts d’Ottawa, et le 9 
octobre au Grand 
Théâtre de Québec.

CTV L’A
LAISSÉE TOMBER

L’an dernier, Patsy 
Gallant a vu sa cote de 
popularité grimper 
lorsqu'elle a été invi­
tée à animer sa 
propre émission de 
variétés au réseau

anglais CTV. Les co­
tes d'écoute ont été 
excellentes au départ, 
jusqu’à ce que la di­
rection du réseau dé­
cide de changer la 
journée de diffusion 
de rémission, pour 
des raisons qui de­
meurent obscures.

"Ils sont allés 
mettre mon émission 
à la même heure que 
les Muppets, rappelle 
Patsy. Merde, qu'est- 
ce qu'on pouvait faire 
contre ça? Même moi, 
j’écoute les Muppets. 
Les cotes ont baissé 
et comme nous nous 
classions troisième au 
chapHre des émis­
sions de variétés, 
c’est nous qu’ils ont 
laissé tomber.”

Mais il y a d’autres 
raisons qui ont provo­
qué la disparition de 
rémission. D expli­
quer Patsy; ‘‘ils se 
sont aperçus que c'é­
tait pas facile de tra­
vailler avec moi. Au 
début, ils ont cru que 
j’accepterais toutes 
leurs conditions. Sous 
prétexte qu’ils me 
donnaient mon émis- ' 
sion, ils pensaient que 
je lécherais le 
plancher. C’était mal ‘ 
me connaître. D a- 
bord, ils n'avaient pas 
de budget. Et puis, ils 
étaient toujours pres­
sés d’en finir. Nous 
avons quand même 
réussi un des meil­
leurs shows au Ca­
nada anglais, étant . 
donné les moyens 
dont nous dispo­
sions. ”

Toujours selon 
Patsy, c’est l’insuffi­
sance des moyens 
mis à sa disposition 
qui a empêché les 
producteurs de pou-

A­

le plus au sujet de son 
émission à CTV, ce 
sont les reproches 
que certains soi- 
disant “nationalistes” 
lui ont faits. Elle n’ac­
cepte pas, mais pas 
du tout, d’être consi­
dérée comme une 
traîtresse pour avoir 
accepté d’animer une 
émission en anglais. 
D’ailleurs, depuis 
qu'elle a commencé à 
enregistrer des chan­
sons en anglais, elle 
est victime d’une sé­
vère discrimination de 
la part du milieu artis- 
tique québécois. 
Cette situation est de­
venue insupportable 
au cours des derniers 
mois et cette injustice 
la fait souffrir terrible­
ment.

"Jusqu’ici, j'ai 
gardé le silence sur 
cette question. Mais je 
ne peux plus me rete­
nir, il faut que ça 
éclate. Comment se 
fait-il qu’on ne m'in­
vite jamais pour parti­
ciper aux fêtes popu­
laires? Je suis au 
Québec depuis plus 
de 20 ans et je me 
sens impliquée dans 
tout ce qui s’y passe. 
Je suis Québécoise à 
100% et je ne mérite 
pas d'être ainsi persé­
cutée. ”

Encore récemment, 
un autre affront a été 
fait à Patsy Gallant 
lorsqu’elle n’a reçu 
aucune nomination 
pour un Felix (au Gala 
de l’Industrie du dis­
que). De toute évi­
dence, il s'agissait 
d’une mesure de 
représailles envers le 
milieu du disque 
anglophone (Patsy a 
recg'deux Juno 
Awards à Toronto).

“Quand aat-ce que tu m'invitea à ‘Bonsoir le monde'?" de 
demander Patsy. Et Michel de répliquer: “quand tu 
voudras!"

voir vendre l’émission 
aux États-Unis. Elle en 
garde tout de même 
un bon souvenir: 
"c'est fantastique de 
pouvoir rejoindre des 
millions de person­
nes. Ce qui est plus 
difficile, c'est de faire 
des compromis.”
LES CHAUVINISTES 

STUPIDES!
En fait, ce que 

Patsy Gallant déplore

Comme Charlebois 
et bien d’autres avant 
lui — Félix Leclerc est 
du nombre —, Patsy 
Gallant est victime de 
la jalousie et ceux qui 
n’admettent pas que 
nos artistes réussis­
sent à l’étranger.

Quand les Québé­
cois cesseront-ils en­
fin de faire de l'esprit 
de clocher"?

Taxte: Yvea Thériault 
Photo*: Guy Dearochera i
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LES
BONS PRODUITS
Docteur Du 
Jean-Marc 
Brunet n.d.

* V

Procurez-vous les 
meilleurs produits naturistes 
sur le marché mis au point 

par le docteur Jean-Marc Brunet, n.d. 
le plus grand spécialiste des

MÉTHODES NATURELLES DE SANTÉ
AU CANADA mLE

NATURISTE

Protéine 96
Protéines en poudre pour le 
sportif ou les gens maigres par 
manque de pro­
téines. $6.95

Super B
Pour le système nerveux et 
musculaire

$3.95

Super Herbo 
12

Les 12 meilleures plantes de 
santé. Aide à éliminer les dé­
chets de l'orga­
nisme. $5.50

Osma Plus
Pour les déficiences en cal­
cium et en magnésium.

$3.95

Protézyme
Comprimés de protéines pour 
le travailleur ou les gens at­
teints de maigreur. $4.95

J V.

Nature Mince
Substitut de repas pour régime 
amaigrissant (vanille ou ca-
rouhe, $12.95

7 Athlétique 
Plus

10 suppléments alimentaires 
pour athlètes, sportifs et tra­
vailleurs de for­
ce. $10.95

8 Tonilevure 
100

Tonique reconstituant à base 
de levure, de ginseng et de 
plantes.

$7.50

9 Lecithine de 
soya 1200

Excellent aliment du système 
nerveux, aide à combattre tes 
accumulations
de matière gras- $3.95

Je désire recevoir les produits suivants:
□ Protéine 96
□ Super B
□ Super Herbo 12

4. □ Osma plus
5. □ Protézyme
6. □ Nature mince (vanille) 

Nature mince (caroube)
Ci-inclus mon chèque ou mandat-poste au montant de $_________
□ Master Charge □ Chargex
No. de carte______________________ l________ Banque émettrice

Nom ____________________ !___________________________

7. □ Athlétique Plus
8. □ Tonilevure
9. □ Lecithine de Soya 1200

□ C.O.D. ajoutez $2.00

Adresse 

Ville___

app.

Province Code postal
Expédiez le tout à: Le Naturiste

C.P. 249
Suce. La Cit^ Montréal, Québec H2W 2N9 ___ T R^ao-ic^ij

PLUME
LATRAVERSE

Plume, avant de s'envo­
ler pour un long séjour eu­
ropéen ouvrira la nouvelle 
saison du théâtre de St- 
Sauveur. Ce dernier a dé­
cidé de présenter les 
vendredis et samedis d'au­
tomne et d'hiver les jeunes 
vedettes de la chanson 
d'ici.

MOLIÈRE SUR 
GRAND ÉCRAN

Un film de 4 heures, pro­
duit par Claude Lelouch et 
ayant pour objet la vie de 
Molière sera présenté à 
partir du vendredi 12 oc­
tobre au cinéma Le Pari­
sien. 29 comédiens, 6,000 
participants et 220 décors 
créeront peut-être ('événe­
ment cinématographique 
français dé l'année.

C’EST FAIT
POUR TOUT L’MON DE

les tannants
A 18 H 30

avec Roger Giguère 
et Pierre Marcotte

chips
A 19 H 30

avec Erik Estrada 
et Larry Wilcox

A L’ÉCRAN DE



Suzanne Monanga, la nouvelle animatrice de l'émiaeion “Lee 
Service* à la Communauté” présentée aur les onde* de Télé- 
Métropole.

A 'H

ma».
La cuisine set l’un de ses hobbies c'est pourquoi elle a 
écrit le livre de recette “Un* cuisine tout* simple” en col­
laboration avec sa mér*. Solange Chaput-Rôlland.

-

£! ■

^■*4

Femme épanouie, Suzanne adore fairs partager

I s ‘ X

Rile de Solange Chaput-Rolland

SUZANNE MONANGE AU 
SERVICE * L'INFORMATION

Ttxte: Christiane Chaiiié 
Photos: Pierre Dionne

Suzanne Monange, une animatrice au 
charme indéniable on ne sait pourquoi est, un 
peu méconnue du grand public. A cause de ce 
fait, il y perd beaucoup car indéniablement, 
elle est une femme qui dégage une grande 
sympathie et chose très rare, qui sait faire fleu­
rir les sourires. Avec le début de la program­
mation d’automne, Suzanne Monange est re­
venue à ses premiers amours, le canal 10.

"Durant huit ans, 
j’ai été jardinière d’en­
fants pour les pré­
maternelles anglo­
phones. Un jour, j’ai 
appris que l’on 
cherchait quelqu’un 
pour animer une 
chronique de brico­

lage. J’ai posé ma 
candidature et j’ai été 
acceptée. "

C'est ainsi qu’elle fit 
ses débuts au petit 
écran de Télé- 
Métropole. Pendant 
dix ans, elle a divul­
gué son savoir-faire

aux téléspectateurs 
de tout âge. Sur ces 
dix ans, il y a eu 
quatre ans où elle a 
surtout travaillé à rai­
son d’une ou deux fois 
par semaine à l’émis­
sion “Pour vous Mes­
dames” et à “Bon 
week-end”. À cette 
dernière émission, 
Suzanne Monange a 
même été co­
animatrice avec Serge 
Bélair. Puis voulant 
élargir ses horizons, 
elle s’est dirigée vers 
un autre média de l’in­
formation tout aussi 
intéressant; la radio.

"Sur les ondes de 
CK VL, j’animais l’é­
mission "Les femmes

d’abord". Durant l’an­
née de sa diffusion, 
cette émission d’infor­
mation s est méritée le 
prix B’Naith Brith de 
Toronto, mention ho­
norable due à sa 
grande ouverture sur 
les communications. 
Parmi toutes les émis­
sions radiophoniques 
du Canada, elle est la 
seule émission fran­
cophone qui s ’est pré­
value d’un tel hon­
neur. J’étais très fier. ’’

Par la suite, Témis- 
sion s’est intitulée "À 
cause des femmes” et 
j’ai assumé mes fonc­
tions d’animatrice 
pour une période d’un
A#* Pf

mm

“Le télévision et la radio ont un Impact 
certain car les gens ne Usent pas. Ils écou­
tent" alArme-t-elle avec conviction pour 
lavoir pouvé par le paeeé. Suzanne Monange s'avoue heureuse de la vie qui est sienne.

Après ce laps de 
temps, elle a démis­
sionné de CKVL. À 
peine quelques mois 
plus tard, elle recevait 
une offre d’engage­
ment de la part du ré­
seau TVA qu’elle s’est 
empressée d'accep­
ter. C’est pourquoi, du 
lundi au vendredi, à 
15h30 Suzanne Mo­
nange anime l’émis­
sion “Les Services à la 
Communauté”.

"A cette émission, 
je suis à la fois ani­
matrice et recher- 
chiste. Il est vrai 
qu’il existe une col­
laboration très étroi­
te entre le réalisa­
teur et moi car nous 
discutons ensemble 
des sujets que nous 
allons traiter à l’émis­
sion et parfois il me 
fait des suggestions. 
Avant la diffusion de 
rémission qui soit dit 
en passant se déroule 
en direct, /e demande 
toujours aux invités 
de me faire parvenir 
de la documentation à 
la maison car je tiens 
à bien connaître le su­
jet avant de l’aborder.

Cette année, l’émis­
sion est surtout orien­
tée comme son titra 
l’indique — vers la 
communauté en te­
nant compte de qui 
elle est composée. 
Des sujets suscep­
tibles d’intéresser les 
enfants, les person­
nes âgées, les jeunes 
mamans, etc. y sont 
traités. L’émission n’a 
pas de thème comme 
tel car il existe un si 
grand nombre d’orga­
nismes, d’associa­
tions, de programmes 
dans la région métro­
politaine qu’il faudrait 
au moins cinq ans 
pour tout les faire

connaître. Je m’ef­
force d'en passer le 
plus grand nombre 
possible en variant au 
maximum. Tout 
compte fait, je veux 
informer les gens des 
services que la com­
munauté leur offre.

Mon travail d’au­
jourd’hui est 
semblable à celui que 
je faisais à la radio 
mais il est présenté 
sous un autre angle. 
Quoiqu'il en soit, la té­
lévision et la radio ont 
un impact certain sur 
les gens car les gens 
ne lisent pas, Us écou­
tent."

Ses fonctions d’ani­
matrice aux Services 
à la Communauté ré­
pondent parfaitement 
à ses aspirations en 
ce qui a attrait au do- 
maine télévisée. 
"Comme je suis très 
curieuse de nature, je 
peux découvrir par 
son intermédiaire des 
nouveautés. Et quand 
je découvre quelque 
chose, je suis géné­
reuse et il faut que je 
le dise d tout le 
monde, l'émission se 
prête parfaitement à 
ma façon d’ètre."

C'est à cause de 
ces traits de sa per­
sonnalité que le livre 
de recette “Une cui­
sine toute simple” 
paru pour la première 
fois en 1970 et écrit en 
collaboration avec sa 
mère Madame So­
lange Chaput- 
Rolland, a vu le jour.

Animatrice, profes­
seur de personnalité 
chez Lise Watier, 
mère, journaliste, telle 
est Suzanne Mo­
nange. Une femme 
heureuse!
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POUR PRÉPARER SON PROCHAIN MICROSILLON

RETOURNE en LOUISIANE

, mais Zachary joua da la guitare, du 
do faccordéon, du piano at da l’harmonica!

Depuis quelques temps, le soleil luit pour 
Richard, inotre confrère de la Louisiane. 

Son accent cajun a su envahir le coeur de maints 
québécois qui ont vu dans ce style une nouvelle 
façon (fexprimer leur folklore; car après tout, l’his­
toire daa ancêtres de Zachary ressemble en tous 
points a ta noir®.

Bref, H jouit actuellement d’une popularité crois­
sante qui s’intensifia surtout avec la mise en marché 
de sa chanson “L’arbre est dans ses feuilles’’. Celle- 
ci devint rapidement un hit et ne vendit pas moins 
de 120,000 exemplaires.

Lorsqu’on la 
proclama disque d'or, 
Zachary ne put retenir 
l’émoi derrière lequel 
se blotissait un bon­
heur qu'il ne dissimu­
lait plus. Car il y avait 
longtemps qu’il atten­
dait ce jour!
DÉBUTS
DIFFICILES

En effet, il est 
surprenant d'apprendre 
que Zachary eut toutes 
les misères du monde 
à percer! Il en est pour­
tant ainsi. Il s'agit sou­
vent d’une question de 
chance ou d'appoint 
pour qu'un artisan de 
la musique se retrouve 
sur la carte du vedetta­
riat. Certains travaille­
ront d'arrache-pied 
toute leur vie sans qu’il 
leur soit possible d'ac­

VOS DESIRS SE REALISERONT BIENTOT

LUitH

À L AIDE DE 
CETTE MERVEILLEUSE 
CROIX AUX POUVOIRS 

ANCESTRAUX
1Q JOURS CHEZ VOUS 
A L'ESSAI LA CROIX

» artv* f<r\

CHANCES EN ARGENT 
AMOUR—LOTERIE—BMGO

La croix d’Agados ost connu* depuis de 
nombreuses années en Europe et dans le

Ceux qui la portent lui attribuent les plus 
grands pouvoirs et voient leur vie trans­
formée per cette petite croix dont l'ondula­
tion magnétique laur attirent.
LA CHANCE — LA RICHESSE - L'AMOUR

Vous aussi n’attsndsz pas, commandez 
des aujourd’hui la croix d’Agadés.

Aussitôt que vous porterez cette croix 
vous devriez ressentir un sentiment de bien- 
être, et la chance sera en vous.

Nous recevons chaque jour de nombreux 
témoignages da personnes qui (ont confian­
ce a la CROIX D’AGAOÉS.

Exemptes parmi da nombrausas lattras reçues:
— “J’ai gagné à la loterie”.
— “Je voua récria pour ravoir uns croix al uns chaîne''.
— “J’en ai déjà un* mais toute la famille désira an avoir uns aussi”.
— “J'en ai acheté une et j'en suie satisfaite Merci”.
— “Ma femme est satisfait* pour sa croix. Merci".
— “Envoyez-moi votre croix mon amie me l'a vivement conseillée’’.
— “J'ai reçu ma croix. Veuillez m'en envoyer 3 autres pour offrir on cadeau".
CHANCES INESPÉRÉES DANS TOUS LES DOMAINES

Réussite, sentimentale, chance à la loterie, etc... SI VOTRE VIE N'EST PAS TRANSFORMÉE 
DANS LES 10 JOURS PAR LE BONHEUR ET LA RÉUSSITE, voua renverrez vetre croix, et votre 0 
argent vous sera immédiatement remis. La croix d’Agades est aussi un merveilleux cadeau à of­
frir à la personne que l’on aima.

’Agadesi

COMMANDES TEUPHONIOUES 381-7766
A renvoyer à: Mario B.P. 444, Snowdon. Montreal H3X 3T4 |

Veuillez m’envoyer à Cessai pour 10 (ours la croix d'AgadAs (sous pli discret! Elle doit m apporter le | 
Bonheur et la Chance en dix tours Avec votre garantie de remboursement de dix tours j
□ $12 96 Plaqué or 14K avec chaîne □ $14 96 modèle Précieux avec chaîne
Ajouter 8% de taxe Ci-|Oint chèque (légers délais de livraison, smon certifié), mandai poste c o d (inclure „ j 
$2 00 avec votre commande, balance payable au facteur sur livraison) _

Nom: ................................................................................................................................................................................... £1

I__

Adresse

Ville:....

céder un jour au statut 
d'idole. C’est bien ce 
qu'il a failli arriver à 
notre roi du cajun qui 
nous relate ùn peu son 
histoire.

"Je commençai par 
donner des spectacles 
dans ma région. À ce 
moment, /e n'obtenais 
pas de passages à la 
radio. Je ne me produi­
sais que sur scène. 
J'aimais le contact di­
rect avec le public, j'é­
tais jeune et insouciant. 
J’entrevoyais seule­
ment une possibilité de 
succès. Mais tout 
changea lorsque je me 
rendis pour la première 
fois au Québec.

“Je me . rendis 
compte que la déporta­
tion des Acadiens et les

"Puis vint "Mardi 
Gras". Je n'ai pas à me 
plaindre, puisque cet 
album vendit 40,000 
copies. Mais croyez-le 
ou non, on dût pourtant 
expédier un exem­
plaire de ‘TArbre 
est dans ses feuilles" 
par trois fois dans cha­
que station de radio 
pour qu'on se décide à 
le faire tourner. C'est 
CKOI qui le premier le 
fit entendre sur les on­
des. Mais on ne le pas­
sait que le matin. " 

50,000 COPIES 
EN UN MOIS 

Avec ‘‘L’arbre est 
dans ses feuilles”, le 
succès était imminent 
pour Zachary. Il était 
lancé sur la rampe des 
étoiles. Si bien qu'on 
dut retenir la sortie de

Un cowboy qui s'est donné pour dévia* Is survivance 
du français.

problèmes des fran­
cophones se rap­
prochait terrible­
ment de l’histoire des 
Louisianais. J'ai retiré 
plusieurs leçons de ma 
visite ici; à un point tel 
que je me suis promis 
de faire du Québec ma 
deuxième patrie." Ce 
qu’il concrétisa par la 
suite, car il a mainte­
nant son pied à terre à 
Montréal.

“Mais je dûs vite ad­
mettre que même si 
nos moeurs nous 
rapprochaient, les 
Québécois ne m'ac­
ceptaient pas. Durant 
un an et demi, je fus 
boudé des stations ra­
diophoniques. Mon 
premier album, le 
Bayou des Mystères, 
passa totalement ina­
perçu. Je participais 
tout de même aux festi­
vals folk et aux spec­
tacles en plein air. 
C'est à le suite d'un de 
ceux-ci qu'on 
m'approche pour 
remplacer à pied levé 
un groupe qui était 
sensé ’ jouer à l'Hôtet 
Nelson. Ce fut mon 
tremplin. "

son prochain album 
“Migration" parce que 
“Mardi Gras” vendait 
trop! Et quand on le 
lança enfin, il ne vendit 
pas moins de 50,000 
copies en un mois! Du­
rant la même période, 
le prix du Premier Mi­
nistre de France vint 
appuyer la faveur du 
public. De plus, tout le 
pays se prit d’affection 
pour ce cowboy dé­
paysé au dialecte si 
‘‘cute’’ pour eux. (L’ac­
cent a parfois un si

grand pouvoir de sé­
duction..) v

UN NOUVEL 
ALBUM

Môme s’il adore le 
Québec, Zachary tenait 
à se retremper dans 
l'ambiance propice 
pour créer son 
prochain album, et 
c'est pourquoi il a pris 
la décision de rejoindre 
ses compatriotes pour 
mieux reproduire l'at­
mosphère “cajun”.

"Allons Danser” (le 
titre de l'album) môme 
s’il demeure tradition­
nel dans son essence, 
comprendra des piè­
ces de blues, reggae 
et...disco! Le titre n'est 
pas sans raison d'étre!

On pourra entendre 
une chanson vaudou 
oü il s’ingénie à 
emprunter le noms des 
Dieu vaudous qui 
peuplent les légendes 
de son pays. Tandis 
que "Allons Danser Co- 
linda" nous amènera 
par son rythme à se 
dandiner! Bref, le con­
tenu de ce nouvel 
dernier-né sera très di­
versifié et coloré. On 
poursuivra la politique 
"d’en donner pour tous 
les goûts”. Car, on doit 
bien l'avouer, toutes les 
moyennes d'âge corn-, 
pose le public de 
Zachary. Les spec­
tacles solo (très hea­
vy”) qu’il donna dans 
les petites villes 
comme Percé et dont 
je fus témoin eurent tôt 
fait de conquérir les 
plus jeunes, tandis que 
les chansons folklori­
ques qu’H fignola 
d'autres parts lui servi­
rent de passe-partout 
dans des foyers plus 
mûrs aux goûts plus 
“sages".

Zechary Richard «et un ftls unique né en 1950 au nord 
d ^Lafayette an Louieian*.

Code postal



MICHEL STAX
VOUDRAIT VOIR 
SES TALENTS 
DE COMÉDIEN

EXPLOITÉS AU CINEMA
Môme si Michel Stax a consacré toute sa carrière 

à la chanson, il n'en reste pas moins qu’il a le sens 
de la comédie et de la fantaisie bien innée.

Dans son tour de chant, il introduit d'ailleurs de 
légers numéros de fantaisies, d'imitation. Il ne peut 
s’en départir. D'ailleurs, chose que plusieurs igno­
rent, il a commencé dans le métier comme imita­
teur.

"A l'époque, j'apprenais toutes mes imitations 
par coeur. Je les travaillais à la perfection avant 
d’arriver sur scène. La réaction de la salle était 
bonne, mais je dûs me rendre à l'évidence: pour ce 
qu'il rapportait, ce métier n 'en valait pas la peine. Il 
fallait continuellement changer son répertoire. "

'S K

s, ¥ ^

Michel se dirigea donc vers la chanson et obtint 
du succès. Pourtant, il fut souvent approché par le 
cinéma québécois, ce dernier ayant décelé chez lui 
un potentiel sûr. “Je ne voulais pas accepter une 
participation qui ne répondait pas à mes convic­
tions. Faire du nu, ça ne m’intéresse pas. J’aimais 
mieux attendre de meilleures offres.

Par meilleures offres, Michel entend une implica­
tion solide, structurée dans la comédie. Comme 
former un trio avec Michel Forget et Pierre Labelle. 
“J'ai beaucoup d’admiration pour ces deux gars là. * 
Michel Forget est mon idole. Le style de comédie 
qu'ils exploitent qu'intéressent. J'aime qu'on me 
laisse aller dans l'improvisation: Faire de la comé­
die sur scène avec ses deux gars là me comble­
rait. "

Quoique à son avis la télévision restreigne le jeu 
des comédiens, Michel ne dédaignerait pas partici­
per à une série ou un téléroman dans le genre de 
“Du Tac au Tac". Mais pour l’instant, ses incessan­
tes tournées retiennent la majeure partie de son 
temps. “J’attends. Je ne suis pas pressé. J'ai déjà 
trente semaines d’affilée à me produire dans les 
cabarets, à Montréal comme à Miami. J'attends 
simplement une offre sérieuse. "

Espérons donc que les désirs de Michel seront 
comblés et que ceux qui ont reconnu ses talents de 
fantaisistes sauront l'approché. Quant à nous, nous 
pûmes l'apprécier à sa juste valeur lors de la tenue 
du Grand Gala Cabaret, alors qu'il vint nous tirer 
une successions de rires des tripes. Tous se mirent 
d'accord sur le talent indéniable de Michel et sur sa 
présence sur scènel Une révélation!

JEAN-LOUIS
MILLETTE

une FINE'
“GUEULE”

WPràU.

' ■ ’ ; J.

Si la nouvelle émission de Juliette Huot vous in­
téresse, vous la suivez sûrement de très prés! Ju­
liette anime une des émissions d"‘au fil de la semai­
ne." Comme vous le savez déjà, Juliette est une ex­
cellente cuisinière.et peut nous en montrer beau­
coup! Elle dit avoir commencé à donner des recet­
tes par le plus grand hasard du monde!

Vous voyez ou peut vous mener le hasard, n’est- 
ce pas? Tout cela pour vous dire que d’ici quelques 
jours, l’invité de Juliette sera Jean-Louis Millette. 
M. Millette est un fin gourmet et il aura sûrement 
vous en faire voir et vous faire goûter à un excellent 
repas! Surveillez-les bientôt sur votre petit écran!

LA FILLE DE
CLAUDINE CHATEL

RETIRÉE DU
CLAN BEAULIEU!
Amina, la fille de Claudine Chatel ne peut pré­

sentement plus jouer dans la série du Clan Beau- 
lieu. En effet, la belle enfant est trop jeune et trop 
vieille à la fois!

Trop jeune pour jouer ce que le réalisateur veut 
lui faire faire et trop vieille pour être une enfant qui 
s'amuse en tournant, car elle fige au mauvais mo­
ment, ne veut pas faire telle ou telle chose en un 
autre moment. Enfin, toute l'équipe a bien hâte que 
cette douce enfant se sente l’âme d’une comédien­
ne!

’lOV*.'*,

APPRENEZ A 
CONDUIRE LES CAMIONS 

(SEMI-REMORQUE 
ET REMORQUE)

COURS DU JOUR ET DU SOIR
INSTRUCTEURS ENSEIGNANTS 

SPÉCIALEMENT FORMÉS 
ET QUALIFIÉS

[[ DES ROUÏIERS G.P. INC. J
5154, St-HutMrt, Montréal, H2J 2Y3

Tél: 270-3128

tranaoort M«M
rtér»
7M71J

AVEC LA VEDETTE DE 
“THE SOUND OF MUSIC"

MARIO URETTE
TOURNE UN FILM
"TOUT À FAIT 
PAR HASARD”

Il a la chance collée aux fesses, ce Mario Lirette! 
Alors qu’il était à Québec, il y a un mois, on 
l’approcha pour tourner un film avec l'acteur de re­
nommée internationale Christopher Plummer. 
Cette production canado-britannique qui a un bud- 

r get de 7 millions de dollars, sera intitulée “High 
Point".

“J'étais là tout à fait par hasard quand une amie 
m a téléphoné pour m'offrir un rôle dans le film "dit- 
il. Le comédien passa trois semaines supplémen­
taires dans la vieille Capitale, trois semaines, 
avoue-t-il, “que j’ai bien appréciées.”

Dans les prochaines semaines, Mario doit 
reprendre quelques enregistrements de la série 
"Dominique”. On lui aurait déclaré que son rôle 
(celui du facteur) pourrait prendre plus d'impor­
tance dans les mois à venir. Par ailleurs, Mario doit 
aussi enregistrer des commerciaux-radio et il fera 
la prochaine campagne publicitaire de petits ciga­
res, à la télévision. “Un contrat qui ne nous tombe 
pas du ciel à tout moment" ajoutait Mario. Le reste 
du temps, le comédien dépense ses énergies à ten­
ter de faire marcher rondement sa discothèque si­
tuée sur la rue St-Hubert, à Montréal. 

l (AG)^

Un test
pour les fumeurs 

qui désirent 
cesser de fumer

Ce test vous est offert par 
le Centre de Propagande 
Anti-Tabac. Vous pouvez 
le faire chez vous. C'est 
facile et ne présente au­
cun danger Vous pourrez 
constater si votre envie 
de fumer peut être cou­
pée.
C est vous qui jugerez 
Il s'agit d une petite dra­
gée à base de plantes 
aromatiques Elle ne rend 
pas le goût de la cigarette 
insupportable. Vous 
pourrez fumer comme 
d'habitude Mais en au­
rez-vous envie ? Vous le 
saurez bientôt.
Pour recevoir ce test il 
suffit d'envoyer rapide­
ment 10* et une envelop­
pe portant vos noms et 
adresse au Centre de 
Propagande Anti-Tabac. 
Dept TRM-3. 4221 Ste- 
Catherine O . Suite 220, 
Montréal. Qué H3Z 2Y9

ÉCOLE
DE CONDUITE
DES PRAIRIES
• Théorie jour
• Théorie soir
• Cours de perfec­

tionnement
• Attention aux 

personnes 
nerveuses

SPÉCIAL
ÉTUDIANT

Permis # SO18I * 749658

INFORMATIONS

327-4140
5835 B oui. LÉGER, 

Mtl.-Nord, bureau 307
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POUR DOMINIQUE MICHEL
LES LETTRES 
DE MENACE
FONT PARTIE

I

La popularité n'est pas toujours de tout repos. 
Que l’on appartienne au monde de la politique, 
des affaires ou artistique et lorsque l'on s'est bâti 
un nom d'importance dans son milieu, il faut 
quelquefois s’attendre à se sentir en danger. Les 
exemples ne manquent pas... Prises d'otages, 
chantages, lettres de menace. Cela relève en gé­
néral de l'argent. Mais dans le cas de Dominique 
Michel, il semblerait bien qu’il s'agisse plutôt 
d’une menace où l’appât du gain n'a rien à voir. 
C’est ainsi que nous avons reçu à notre bureau 
de direction une lettre pleine de menaces adres­
sée à Dominique Michel par une main anonyme.
Le lecteur pourra de lui-môme en juger la te­
neur. Bien entendu, nous en avons fait d'abord 
part à Jacques Charles Gilliot, lequel ne 
semblait pas trop inquiet puisqu’il nous a 
déclaré que ce genre de lettre ouverte adressée 
à des publications était chose courante dans le 
métier d'artiste. Quant à l'intéressée principale, 
Dominique Michel, elle a pris comme attitude de 
ne pas attacher d’importance à cette menace. 
C’est, courageusement, que M. Gilliot nous fait 
remarqué qu’il s'agissait sans doute d’un mau­
vais plaisantin qui voulait se voir publié.

Ce que nous faisons. Mais nous le faisons 
dans le bon sens, c'est-à-dire pour surtout pré­
ciser que nous ne pensons pas que cela puisse 
apporter quoique ce soit à l’auteur de cette lettre 
étant donné qu’il demeure dans l'incognito. Un 
geste gratuit, qui nous l’espérons vivement ne 
dérangera en rien Dominique Michel, pas plus

Ldans son sommeil que dans son travail quoti- 
dien. ____ _____ _____ _____ _____ __

Dominique est entre mes mains. Ce qui veut 
dire que c’est moi qui déciderai si je dois lui en­
lever la vie ou non. Elle court un grand danger. 
C’est une question de vie ou de mort. Et je ne 
‘‘bluff’ pas quand je dis que je fais quelque 
chose. Je le fais proprement sans oublier le 
moindre petit détail.

Si je vous écris, c’est pour que vous lui fas­
siez le message très sérieusement. Et bien 
voilà, elle n'a qu’à faire ce que je lui demande; 
pour le moment c’est de me téléphoner au nu­
méro suivant le code.

Elle m’appellera mercredi le 3 octobre 1979 
à 8 heures du soir. C’est moi qui répondrai et si 
elle ne m’appelle pas, gare à elle! Et je ne joue 
pas. c’est très sérieux!
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Madeleine Arbour fait 
présentement un retour 
A ie télévision dans le 
cacfre de l’émission 
Femmes d’Aujourd’hui.
Elle anime la chronique 
“Les Astuces de Made­
leine Xngeia et Diabo- 
la".

Mais ces activités ne 
se limitent pas là. Made­
leine, qui a tour jours di­
rigé ses goûts voie la 
décoration, l’artisanat et Aujourd’hui, Msdslsins
K bricota#. • occup. 0?^ut I.
maintenant cfaménoge- vok t «Femmss <fAujour- 
ment avec son associé, d’hui".

Msdslsins, au tsmps ds “La Bolts A Surprlsss", construi­
sait déjé dsa maqusttss.

M. Morisset. Un contrat ses formes, a malgré 
a été signé avec la Ban- tout trouvé le tempe de 
que Mercantile de se rendre à New-York 
même que la Braæerie pour asaister à un ver- 
Motson qui verront d’ici nissage. Dans les 
quelque temps leurs bu- prochains mois, nous 
reaux resplendir d’un seealerons do vous faire 
nouvel éclat! visiter sa maison; ce doit

Madeleine, qui s’btté- être une vraie petite 
roses à fart sous toutes merveMei |
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Une fourrure signée 
Boutet & Galet

est synonyme de qualité 
et de confection parfaite...!

L’accent esj sur le style, le tout dernier 
cri de la saison 1980. Vous le porterez 
avec plaisir et confiance, sachant que 
vous avez fait le meilleur choix en ache­
tant chez Boutet & Galet Ltée.

En plus d’être reconnus pour la qualité 
de nos fourrures Prestige, nous vous 
présentons des modèles Vedettes dans 
les fourrures pins en vogue, pour 
accommoder tous les budgets. Aussi 
manteaux plus courts pour celles qui ai­
ment le style des pantalons.

un manteau à la toute 
dernière mode.

Faites-le transformer 
ou réparer par 

nos experts
•NOUS SOMMES 

TOUJOURS SPÉCIALISTES 
POUR PETITES 5 PIEDS 

OU MOINS
•BEL ASSORTIMENT 

DE PATELOTS 
POUR HOMMES

PLUS DE 47 «NS A VOTRE 
SERVICE «U MEME ENDROIT

M. LUCIEN BOUCHER et son fils PIERRE, 
reconnus depuis nombre d'années comme 
experts en fourrures, vous invitent à venir les 
consulter. Ils sauront vous conseiller dans le 
choix d’un manteau de fourrure qui avantage­
ra votre personnalité.

SÉLECTION DE CHAPEAUX DE FOURRURE 
PLAN BUDGÉTAIREïïuimw
FOURRURES Au mé(n« endroit depuis 1932N

1212, ST-DENIS
i

849-6969

Entre Ste-Catherine 
et Dorchester

849-8969
Stationnement gratuit A l’arriére de notre magasin

BOUTET ET GALET
N’MIIE Pts LA Ptnn FUME

Notre petite Québécoise 
qui mesure souvent 5 
pieds ou moins et qui pèse 
à peine 100 livres, a telle­
ment été négligée par les 
dessinateurs qu’elle avait

raison de se sentir victime 
des préjugés. Toutes les 
petites femmes un jour 
ont bien réalisé qu’il n’y 
avait pas de manteaux de 
fourrure dans les bouti­
ques qui les habillait 
“comme du monde”. Elle 
devait pour avoir le droit 
d’être élégante, se faire 
confectionner un manteau 
sur mesures.

Étant le reflet de la mo­
de, la femme moderne a

finalement été remarquée 
par un fourreur de Mont­
réal.

Depuis plus de 10 ans, 
elle peut, la petite trouver 
chez BOUTET et Galet 
Ltée Fourrures, un choix 
de manteau de fourrure de 
toutes sortes et pour 
toutes les bourses selon 
ses goûts.

Ceci a valu à cette 
maison de développer une 
clientèle dans ce domaine 
de la confection et ainsi 
d’être surnommée: “Le 
spécialiste de la petite".

Tout en ayant en 
magasin un assortiment 
de manteaux de toutes Jes 
tailles, Boutet et Galet 
Fournies demeure la 
boutique à choisir si vous 
êtes Miniature. Il fallait y 
penser.

L^YLA s'occupe 

d« la santé de vos ongles

ROCKY NAIT
non seulement ROCKY NAÜ 
DURCIT l’ongle mais 

en phts il le TONIFIE

LAYLA™
offre 106 couleurs 
différentes de vernis 
à ongles

NOUVEAU

haluT
OUtriVuteur pour lo Canada

EN VENTE DANS LES PHARMACIES - SALONS DE BEAUTE ET D’ESTHÉTIQUE



LE SALON

SON
I DERNIER 
I CRI!

Le salon Michel-Ann 
nous a présenté les nou­
velles coiffures mascu­
lines autonyie-hiver 
Î9-80.

Les cheveux cet autom­
ne sont courts et ren­
trent l’un dans l’autre.

Il semble que cette 
année, les hommes se 
rendent de plus en plus 
chez le coiffeur. Oui, ces 
messieurs suivent de 
plus en plus la mode de 
la coiffure pour hommes. 
C’est la raison pour la­
quelle le salon Michel- 
Ann vous convoite et 
vous présente les nou­
velles coiffures pour 
hommes 79-80.

La grande mode sera au 
visage dégagé, fini les 
longs cheveux qui tom­
bent dans le visage.

Au salon Michel-Ann 
vous êtes assurés d'être 
bien servis et d’avoir un 
vaste éventail de choix. . 
En fait, votre plus gros . 
problème sera de choisir, i 
la coiffure que vous ^ 
désirez.

Messieurs, vous vous 
devez d’être à la page et • 
pour ce, vous savez dès ■ 
aujourd'hui où aller!

La vraie vraie manufacture
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NOS PRIX
TOUS" NOS MANTEAUX

CUIR CUIR

CUIR DI VACHE
NOTRE CUIR FINI SB.0N NOS SPÉCIFICA­
TIONS DE FAÇON k VOUS OFFRIR CETTE 
SOUPLESSE QUI FAIT U NOS MANTEAUX 
IA MEILLEURE VALEUR SUR LE MARCHÉ.

Femmes Vache Plongé*
Long 46” $169. $249.
Long 46”
(doubla boutonnière)

$179 $265.

Long 46" Ample) $265.
$169.Court 27” $119.

Court 23" $ 99. $139.
Blouson 19” $ $9. $125.

Hommes Vndi* Plongé*
Long 44” $139. $235.
Long 44” $199. $295.
(double boutonnière)
Manteau 3/4 35” $1S9. $225.
3/4 double 
boutonnière $169. $235.
Court 30" $139. ,$19$.
Blouson 23" $119. $169.

CUIR DE PLONGÉE
DES PEAUX ULTRA SOUPLES. SI SOUPLES 
QU'AU TOUCHER CELA DEVIENT PRES- 
QU'UNE CARESSE.
À CES PRIX, NOUS D^IONS TOUTE COM­
PÉTITION, CAR LES AUTRES 
DÉTAILLANTS VOUS LES OFFRENT À 
Î375 ET PLUS.

NOS VEDETTE OTTE ANNÉE,
NOS MANTEAUX Di CMR Bl PLONGÉE

Fortes taillas 18 à 23 $25. axtra Fortes tailles 48 à 52 $25. extra
CES PRIX INCLUENT VOTRE CHOIX DE STYLES ET DE COULEURS.

J^Àtelier du Cduir sdcton ^
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Victorlavllle
117 Notra-Dama 1st. 
Plaça Luxor, 
lit*752-5515

Rock Forest

I15-5M-MM

Acton Vale
Manutactura 
NI Mclara
1 -W *-544-3221

Montréal

SOIS Métropolitain Est 
antra lanppllar at Lacortfatra 
127-1171
—........................ ..il * iî..*i. .........

HEURES D'OUVERTURE

N. à Ml. 
N. AN. 
N. A sa

Ü'



19 SUPER CONGRES BEAUTE
COIFFURE • EQUIPEMENT - ESTHETIQUE

AUTOMNE-HIVER 79-80
AYANT EU LIEU
DU 30 SEPTEMBRE AU 1er OCTOBRE CHÂTEAU FRONTENAC QUÉBEC

Les dominantes marquantes de ce super congrès coiffure beauté ont surtout été les tendances rétro vogue 
rappelant les coiffures des années 30. Fait intéressant, cette mode accepte toutes les longueurs de che­
veux. Donc mesdames ne craignez plus de sacrifier vos longs cheveux aux exigeances de la mode ou, ne 
soyez plus gênées par vos cheveux courts il existe des possibilités d’adaptation de coiffures pour toutes. 
Quant à la coloration, le moins que l’on puisse dire c’est que les tons chauds et chatoyants en vogue sont 
extrêmement séduisants; blond doré, châtain aux reflets roux, ou roux flamboyant vous n’aurez que l’em­
barras du choix pour attirer les regards admirateurs.

SUPERS ARTISTES COIFFEURSSUPER GALA

l Jean-Claude Que vil Ion

ÉLIANE QUESSY 
(Réalistict)

FRANCE G. FORTIN 
(Fermodyl)

MICHELLE LANDRY 
(H. Chalut)

ROBERT BLOUIN 
(H. Chalut)

DONALD POULIN 
(Redken)

JACQUES AUBERT 
(Schwarzkopf)

ROGER ST HILAIRE 
(Motivologue)

Cours professionnels

¥ r
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CREATEURS
Jacques Aubert 
France-G. Fortin 
Michele Landry 

Donald Poulin

■et du Salon RENI 
Robert Blouin 

Eliane Quessy



UN NOM SYNONYME DE QUALITE 
DE BIEN-ÊTRE

BYLY est une crème 
désodorisante qui élimi­
ne totalement et instan­
tanément les odeurs cor­
porelles. Elle est efficace

autant pour la transpira­
tion excessive des aissel­
les que pour les pieds. 
Une seule application 
donne la mesure de son

extraordinaire efficacité 
avec des résultats que 
nous pouvons qualifier.

Cette crème désodori­
sante n'arrête pas la

E. TURGEON 
FOURRURES Inc

ÉCONOMISEZ. 
JUSQU’À

$400. — $600. — $800. 
et plus

En achetant directement 
du manufacturier

8039 rue, SAINT-DENIS, Montréal 
Tél.: 382-1330

©
station Jarry

ELIMINE L ODEUR INSTANTANEMENT A 100%

— 1 ou 2 applications crème par semaine
— BYLY ne tache pas le linge
— BYLY ne bouche pas les pores de la peau
— Médaille d’or sélection Mondiale de la

qualité Paris 1973. i
— Demandez-le à votre Esthéticienne, 

votre Parfumerie à votre Pharmacien.
Pour recevoir 2 échantillons d'essai gratuit de la crème dé­
sodorisante BYLY envoyez $0.50 (pour 
frais de manutention) à Providentiel 
Cosmétiques Ltée 586 Villeray. Mont- | SL***
féal, P.Q. H2R 1H6 □ Mandat poste ou .
□ Chèque.

NOUVEAU
BAIN SAUNETTE PRESTON

A un prix abordable!
Quelques minutes par jour avec le 
“Saunette" et vous vous sentirez 
rafraîchi, plus alerte et vous dormirez 
mieux.
"Saunette" aidera à améliorer votre taille 
et votre santé

Aussi nous vendons eClouons des bicy­
clettes, rameurs et appareils de massage,
etc...

Appelez maintenant

731-3371
Pour plus amples renseignements

(QUIPEMENT D'AMAIGRISSEMENT PreJten INC. <dePu*is 1941)

transpiration normale, 
car elle agit sans fermer 
les pores, qui demeurent 

• libres et propres. La crè­
me BYLY est appréciée 
autant par les hommes 
que par les femmes. Elle 
ne tache pas les vête­
ments et s’avère très 
économique à l’usage. 
La quantité normale 
pour les aisselles ne

dépasse pas la grosseur 
d’un grain de riz.

Les Bains et douches 
ne modifient pas les pro­
priétés de BYLY, qui 
garde son efficacité 
d’une façon prolongée.

BYLY c'est un des 
seuls déodorant que l’on 
peut appliquer immédia­
tement après une épila­
tion.

C'

BYLY a remporté la 
médaille d'or à la Sélec­
tion Mondiale de la 
qualité à Paris 1973.

<3/

LOTION DÉSODORISANTE BYLY 
POUR LES PIEDS

! 4160 DE COURTE AI, MONTRÉAL
A quelques minutes de la Plaza Côte des Neiges

La formule a été spé­
cialement préparée pour 
les problèmes de pied. 
Elle agit comme stabili­
sateur externe de la 
sécrétion de la peau.

Sa présentation, sous 
forme liquide (d’Hydro- 
alcoholic fructus citri so­
lution), donne des résul­
tats directs et efficaces 
grâce à la rapide absorp­
tion dans la région où 
elle est appliquée. La 
lotion BYLY relaxe et 
tonifie les muscles des 
pieds, redonnant une 
nouvelle vitalité.

Les composants de 
cette lotion s’avèrent 
être aussi d’excellents 
lubrifiants pour la peau 
qu’ils maintiennent hy­
giéniquement souple 
saine sans l’irriter ni 
provoquer de réactions 
telles que champignons, 
crevasses, pieds d'athlè­
tes etc...

La réussite de sa for­
mule donne aux pieds un 
nouveau bien-être.

Les produits BYLY 
sont minutieusement 
contrôlés durant leur 
préparation et leurs 
composants sont soumis 
préalablement à une 
analyse rigoureuse par 
le Laboratoire BYLY, 
ainsi que par le docteur 
en pharmacie: B. Olivier 
Suné.

Demandez les pro­
duits BYLY à votre es­
théticienne ou votre 
salon de coiffure habi­
tuel ou encore à votre 
pharmacien.

Boutique de
Fourrures

^FOURRURES 
DE QUALITÉ AU PRIX 
DU MANUFACTURIER

•xfMrt en reparation

FOURRURE 
Q BRENA, cie
.y-jL SIGNÉ

1449 St-Alexandre 
(suite 207) 
288-1943

(sur tendez-vous seulement)

r LES BIJOUTERIES 
LATENDRESSE 

SONT DE VOTRE CÔTE!
Le choix d’un bijou est la chose qui caractérise le 

plus une personne! En fait, un bijou reflète la per­
sonnalité de l’acheteur. C’est la raison pour laquelle 
il faut savoir choisir un bon bijoutier. Les bijoute­
ries Latendresse sont l’endroit rêvé où vous trouve 
rez choix et qualité à des prix qui vous convien­
dront.

Un bijou bien choisi rehaussera votre toilette et 
vous attirera mille et un compliments. Ce que vous 
cherchez, vous le trouverez aux bijouteries Laten­
dresse. Chez Latendresse on sert bien le client 
parce qu’on le respecte et surtout parce qu’on vous 
aime. Ce que vous cherchez, vous le trouverez chez 
nous! Peut-être y trouverez-vous la "perle rare". A 

^bientôt!

MERVEILLE 
PREMIER PRODUIT 

CONTRE VERGETURE
Vous êtes une personne attrayante, 
mais il y a une ombre au tableau 
Vous avez des vergetures 
Consolez-vous car il y a Merveille 
Déjà beaucoup de personnes m’ont 
affirmés l’efficacité de mon produit. 
Merveille enlève vraiment les verge­
tures, ce n’est pas un produit mira­
cle mais un produit qui agit à l'inté­
rieur de l'épiderme pour recondi- 
tionner et redonner la texture origi­
nale de la peau. Accompagné de 
bon massage indiqué sur le conte­
nant, vous verrez vous-mème la dif­
férence dans quelques (ours. Pour­
quoi attendre plus longtemps pour 
faire disparaitre ces plis disgra­
cieux. Mon produit Merveille amé­
lioré enrayera vos vergetures, même 
les plus tenaces et les plus vieilles 
Pas disponible en pharmacie, alors 
postez tôt. Sous envoie discret 
votre livraison se fera rapidement 
Profitez de l’hiver qui vient pour 
avoir une peau bien lisse aux pro­
chains, jours de l'été Vous aussi 
serez fier de votre peau sans verge 
tures.
NB Aussi, Merveille amélioré est 
un très bon émplient En appliquer

sur la partie qui sera affec­
tée Merveille donnera 
l'élasticité nécessaire pen 
dant la grossesse et un 
amaigrissement.
TOUT FRAIS COMPRIS
1 contenant $14 99
2 contenants $25 00 
et plus de
VERGETURES

LES PRODUITS RAYDAN ENRG.
521, Des Érables. Bur. 2 Amos J9T 4G6, Abitibi, P.Q.

□ Ch*qu« □ Argent* Q Mandfl Pa* d*C.O O

NOM ......................................................
ADRESSE ........... ................ ................

CODE -POSTAL

z
?



CHARLES E.
POUR

ÊTRE BIEN 
AU CHAUD .J

CHARLES E. MO­
RAND, propriétaire de 
CHARLES E. MORAND 
FOURRURES LTÉE et 
de Gravel Fourrures, si­
tué au 760 est, de la rue 
Jarry,' dans le nord de la 
métropole, a une expé­
rience de 35 ans dans le 
domaine de la fourrure.

Maison canadienne- 
française offrant tous les 
services qu'un bon maga­
sin se doit d’offrir à la cli­
entèle.

Monsieur Morand se 
réjouit, à juste titre de la

vogue de la fourrure chez 
les jeunes et constate que 
les hommes, en général, 
n’hésitent plus à porter 
des vêtements de four­
rure.

C’est un rendez vous, il 
ne vous est plus nécessai­
re de rêver, vous n’avez 
qu’à vous rendre chez 
CHARLES E. MORAND 
où vous êtes assurés de 
trouver le manteau de 
fourrure que vous avez 
toujours désiré! 11 ne vous 
sert plus à rien d'atten­

dre, CHARLES E. MO­
RAND a de tout pour 
tous les goûts et pour 
tous les budgets.

CHARLES E. MO­
RAND vous offre la solu­
tion au problème de l’hi­
ver, un chaud manteau de 
fourrure qui vous durera 
de nombreuses années. 
L’acheter tout de suite 
c’est investir dans son 
avenir. Ne pensez plus, 
agissez dès maintenant et 
vous serez, le ou la plus 
élégantfe) de la ville!

SOYEZ BIEN DAKS VOTRE PEAU!
PRESTON vous livrera un sauna

I____

&

Le sauna est une pure 
merveille! Il combat le 
stress l'arthrite, la cellu­
lite, l’embonpoint... et la 
liste serait encore 
longue.

L'été, nous suons 
énormément à cause de 
la chaleur ambiante. 
L'hiver toutefois, nous 
transpirons beaucoup 
moins. C’est alors, que 
l’utilisation du sauna 
permet de rester propre, 
puisque, outre de nom­
breux autres avantages.

il favorise justement la 
sudation.

11 vous est désormais 
possible d’avoir dans 
votre foyer votre propre 
bain sauna, l'installation 
est facile et commode. Il 
suffit de le déplier et de 
brancher la fiche dans la 
prise de courant. Pour 
de plus amples rensei­
gnements, appelez Équi­
pement d’Amaigrisse- 
ment Preston Inc. au: 
731-3371. 11 n’en tient 
qu’à vous de vous sentir 
bien dans votre peau.

AUTOMNE.
! QUAND TU NOUS PRENDS.

L’hiver est déjà à notre 
porte. Notre peau sera 
plus sèche, notre teint 
moins bronzé. Les pores 
de notre peau respireront 
beaucoup moins que 
durant l’été. Car dans 
quelques semaines nous 
subirons les durs froids de 
l’hiver. Pour ce, il nous 
faudra nous habiller chau­
dement. Nous em­
mitoufler dans de chauds 
manteaux de fourrure.

C’est d’ailleurs dès les 
premiers jours de l’au­
tomne qu’il faut se prépa­
rer pour bien affronter 
l’hiver, qui, il faut se 
l'avouer, est presqu’un 
ennemi! Dès aujourd’hui, 
vous devez, préserver] 
votre peau des intempé­
ries de cette saison froide 
qui en quelques jours

pourrait vous anéantir!
Hommes et femmes doi­

vent penser à ce qu’ils

V\«

4.

porteront cet hiver. Cette g 
année, l'on offre aux gens. » 
hommes comme femmes, 9 
petit(e)s, grandlels des so- I 
lutions à chacun de ces K 
problèmes! Les hommes I 
et les femmes doivent gar- * 
der leur fierté et suivre la K 
mode. Les coiffeurs, les E 
bijoutiers, les esthéti- 
ciens, les dessinateurs et ■ 
j’en passe; bref, tous ces | 
gens se sont regroupés d 
pour que vous soyez B 
beaux de la tête ■ 
jusqu'aux pieds. Vous ■ 
n’avez qu’à vous ouvrir R 
les yeux pour mieux admi- 1 
rer toutes ces belles offres H 
qui fusionnent de toutes |j] 
parts. Mais soyez assurés n 
d'une chose, c'est qu'en H 
profitant de ces invita- P 
tiens vous ne serez sûre- B 

ent pas déçus et serez H 
avant tout beaux de tête, ■* 
de corps et d’esprit.

n

CharlM-C. Morand 
Conseiller en fourrures

GRANDE VENTE D’AUTOMNE
Achètez maintenant et économisez de $200. à 
$500.
Raton laveur (chat sauvage)_______ $1200. et plus
Vison de couleurs assorties______ $2000. et plus
Rat musqué teint ou naturel_______ $1050. et plus

Venez profiter de certains spéciaux qui sont réduits 
à $500. donc pas de taxe

ATTENTION: Une offre très spéciale pour quelques semai­
nes seulement. Nous payons la taxe sur le premier $500. A 
vous‘de venir en profiter.

ACHAT COMPTANT — A TERME OU MISE DE CÔTÉ

CHARLES-E. MORAND foumhiks liée

760, JARRY EST
(Préa St-Hubert) - Montréal

Pour rendez-vous: 272-2191
272-2823

SALON miçhEL - ANNE
cJ-fcv-ite. ù’oiffuic zztiaicuunz

1591 BÉLANGER EST, 721-7623
Le mois d’octobre marque le début de l’automne et com­
me à chaque saison le Salon Michel-Anne prépare ses 
nouvelles coiffures saisonnières. Parmi ses dernières 
nous avons décidé de vous en montrer une.
Les cheveux sont laissés plus longs sur la nuque 
contrairement à ce qui a été fait cet été, pour garnir davan­
tage la nuque et pour que le visage ne soit pas complète­
ment laissé dégagé, mais les côtés restent dégagés pour 
le relief du visage.
Une légère ondulation a été effectuée sur les côtés pour 
rappeler le style ’’Rétro” surtout pour le jeune disco. Le 
reste des cheveux a été permanentés afin que l’entretien 
soit des plus facile et pour augmenter davantage le 
volume des cheveux. Une des dernières création du Salon 
Michel-Anne automne-hiver 79-80.

DIRECTEMENT DE L'IMPORTATEUR
BÉTAIL |

I $69.95

No. 300 No. 182

IDEAL POUR CADEAU- COMPAREZ NOS PRIX 
GARANTIE D'UN AN

No FE55 — La célèbre montre pour dame style ’’Cartier’’ à mouvement suisse, boîtier 
couleur or, 17 pierres, antimagnétique, avec cadran à fond blanc avec chiffres romains.

No 182 — Magnifique montre pour dame, à mouvement suisse, 17 pierres, antimagnéti­
que, boitier couleur or, fond or avec chiffres romains noirs."

No 300 — Superbe montre pour homme 21 pierres^ à mouvement suisse antimagnétique, 
étanche à l’eau, boitier en acier inoxidable, date, trotteuse munie d’une petite pierre rouge.

Toutes ces montres ont un bracelet de corfam importé d’Italie 
‘Avec chaque achat vous recevrez gratuitement un nécessaire pour nettoyer vos bijoux.

LES PRODUITS CLYVE 
C.P. 712 Ste-Marthe-sur-le-Lac 
Qué. JON 1P0

SATISFACTION GARANTIE 
OU ARGENT REMIS

Veuillez m’envoyer dans le* brefs delais une montre pour dame D No. FE5S ou C : No. 1S2 montre pour 
homme No. 300. $29.95 plus taxe $2.40 plus $1.00 pour manutention. TOTAL: $33.35

‘SPECIAL: 2 montres pour $54.95 — 3 montres pour $79.95 plus taxe •%.
Satisfaction garantie ou argent remis.

CHARGEX MASTER CHARGE * NO.................................................................
Signature................................................ Date d’expiration............................................ . 3
Mandat poste Chèque C.O.D. envoyer $3.00.....................................................b
NOM................................................... .................................................................................... 2
ADRESSE ............................................................. :.......................................... ........
PROVINCE................................................. CODE POSTAL.....................................
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VENEZ FÊTER notre
33èrne anniversaire

PROFITEZ de RÉDUCTIONS 
de

50%
sur les bijoux de vos rêves

33 ans d’expérience et 18 BIJOUTERIES 
garantissent votre satisfaction aux meilleurs prix

les bijouteries

jUtiendteàée

WM
Beloeil - Mail Montenach
Brassard - Mail Champlain
Gatineau - Promenades de l’Outaouais
Hull - Place du Centre
Joliette - Galeries Joliette
Laval - Centre Laval
Montréal - Galeries Normandie
Montréal - Métro McGill
Montréal - Plaza Côte-des-Neiges
Rimouski - Carrefour Rimouski
Rosemère - Galeries des Mille-Iles
St-Bruno - Promenades St-Bruno
St-Eustache - Place St-Eustache
St-Hyacinthe - Galeries St-Hyacinthe
St-Jerôme — Carrefour du Nord
St-Jérôme - Galeries des Laurentides
St-Léonard - Centre Langelier
Toronto - Toronto Eaton Centre



C«tte semaine, nous avons pensé qu’inter­
roger pour vous les vedettes de l'heure sur les 
émissions qu’ils aiment regarder se révélerait 
intéressant at amusant!

Même si tous ces artistes passent régulière­
ment sur notre petit écran en participant 
à nombre d’émissions, il ne faut pas oublier 
qu’à l’instar des téléspectateurs, ils aiment 
prendre un moment de répit au milieu d’un ho­
raire souvent trop chargé pour s’installer de­
vant leur appareil. Les émissions qu’ils sélec­
tionnent seront quelquefois le reflet de leur 
personnalité et de leur implication, tandis que 
dans d’autres cas, ils étonneront complète­
ment les lecteurs par leur originalité. Mais as­
sez bavarder, laissons plutôt la parole à vos 
idoles.

ANNIE DESCHAMPS
Si papa et maman 

Deschamps ont leur 
émission préférée, 
pourquoi n’en serait-il 
pas de même pour leur 
petite Annie? Malgré 
son bas âge, l’enfant 
gâtée manifeste déjà 
des goûts pour la télé­
vision. Plus précisé­
ment pour “The Mup- 
pet Show’’, émission 
devant laquelle elle se 
retrouve bouche bée.
Pour une demi-heure,
Annie oublie tous ses

mauvais coups, et 
Judy et Yvon respi­
rent en paix.

JUDY RICHARD
Malgré ses 

nombreuses obliga­
tions au sein du 
groupe Toulouse, la 
femme d’Yvan 
Deschamps trouve 
tout de même quel­
ques moments libres 
pour visionner des 
émissions télévisées. 
Quelles sont celles 
qu’elle affectionne 
particulièrement? 
Voici sa réponse: 
"Pour ma pari, j’adore 
regarder ce qui se 
passe du côté des va­
riétés. Étant donné 
que je verse surtout 
dans ce style, il m'est 
d'une grande aide de 
scruter à la loupe les 
réalisations qui se font 
du côté des spec­
tacles, des spéciaux. 
J’aime voir les autres

chanter, danser, évo­
luer sur scène. J'étu­
die en môme temps 
Je pense que c’est le 
devoir de tous les 
chanteurs de se re­
cycler en jetant un re­
gard attentif sur le 
matériel du voisin."

“Aussi, une émis­
sion qui me passionne 
est “EISCHIEÛ”au ca-' 
nal 12, avec Raymond 
Burr. J’aime beau­
coup les policiers de 
cette trempe. Ah, oui, 
j'oubiais "The Mary 
Tyler Moore Show". 
Je la considère aussi 
comme une bonne 
émission. Une que j’ai 
bien du plaisir à re­
garder: “The Price is 
Right", à tout coup, 
j’entre dans le jeu, je 
saute, je crie!

LES ÉMISSIONS 
DE TELEVISION 

PRÉFÉRÉES

YVON DESCHAMPS
Yvon Deschamps, quant à lui, s'intéresse à 

l’actualité. “J’écoute régulièrement les nouvel­
les; locales et internationales. Avec mon impli­
cation dans OXFAM et LE CHAINON, je me dois 
d’être à l’affût de ce qui se passe de par le 
monde entier. L’avenir de l’homme fait partie 
de mes préoccupations quotidiennes et c’est 
avec avidité que je dévore tous les communi­
qués et reportages qui en font état. J’aime 
aussi regarder le Johny Carson Show. Les 
entrevues sont intéressantes et les invités de 
marque. ’’

“J'allais oublier: ces temps-ci, je m’en veux 
de manquer une émission remarquable. Je 
parle de IV5. C'est une émission d’information 
divisée en quatre parties et qui s'attarde aux 
problèmes du monde entier. A l’heure actuelle, 
c’est mon émission favorite."

ROSE OUELLETTE
Pour sa part, Rose 

La Poune se dit 
grande consom­
matrice de pro­
grammes télévisés. 
"J’écoute tout! Tout ce 
qui passe à la télévi­
sion m’intéresse. Je 
passe beaucoup de 
mes temps libres de-

m S

y* ..

vant l’écran; je re­
garde les séries, les 
documentaires, mais 
comme vous vous en 
doutez, ma préfé­
rence va aux émis­
sions comiques. Ainsi, 
je ne manque pas 
CHEZ DENISE pour 
tout l'or au monde! Je 
trouve les textes de 
Denise Filiatrault soli­
des, sensés, et surtout 
hilarants. C’est mon 
rayon de soleil de la 
semaine. Le jeu des 
interprètes me fascine 
de même, car tous les 
comédiens faisant 
partie de la distribu­
tion sont des vétérans 
de la scène et de l’art 
dramatique.

FRANÇINE
’’Moi, j’aime surtout 

les émissions 
touchant à l’informa-

MORAND
tion. Je peux passer 
une soirée à regarder 
des émissions portant 
sur l’actualité. J’adore 
aussi les documentai­
res. Je les trouve très 
édifiants. Mais bien 
sûr, je me retrouve 
aussi quelque fois 
devant mon téléviseur 
pour visionner un bon 
film. C'est passion­
nant!"

Mais Francine a 
oublié de mentionner 
si elle écoutait “Les 
Brillants”!

UC vuo
ARTISTES

MICHEL STAX

L’auteur de "Septembre” est encore tout fier 
de la nouvelle acquisition qui sied dans son sa­
lon douillet, il s’agit d’un “Vidéotape.” "Avec 
celui-ci, dit-il, je peux enregistrer les émissions 
que je désire revoir ou celles que je n’ai pas le 
temps d’écouter vu mon horaire surchargé. 
J'aime aussi les émissions insolites que Ton 
voit parfois sur les ondes du vidéo-câble. Mais 
étant donné mes tournées incessantes, les 
heures que je consacre à la télé sont plus que 
limitées. Les fins de semaine, je me synchro­
nise aux postes américains et je regarde toutes 
les émissions sportives. Mais mon émission 
préférée demeure “Du Tac au Tac" — Je trouve 
Michel Forget hilarant".

Celui qui anime tous les lundis le “Pringle 
Program” à CHOM et qui est aussi le gérant de 
Nanette, aime bien se détendre devant le petit 
écran. "Durant la semaine, je m'accorde volon­
tiers deux ou trois heures pour visionner un 
bon film. C'est ce qui m’intéresse le plus. Je me 
laisse prendre au suspense et à l’histoire. Je 
sais que tout ça n’est que du cinéma, mais ça 
me fait toujours passer par toute la gamme des 
émotions".

LEO RIVET
Hormis les mots- 

croisés, Léo Rivet 
consacre tout son 
temps libre à l’écoute 
des émissions sporti­
ves. Celles-ci lui vo­
lent parfois une 
grande partie de sa 
journée!

"J’aime le baseball, 
— il suit presque tou­
tes les parties des Ex­
pos — le football, le 
tennis, le soccer, le 
hockey, le golf. Je re­
garde les canaux 
français et anglais, et 
lorsque le synthonisa- 
teur ne m'indique rien 
qui vaille, je fais appel

à la câblodistribution. 
Et là, je suis gâté! Les 
tournois de tennis et 
de golî, du curling, 
des courses de che­
vaux, et j’en passe... 
Bref, je suis un fanati­
que du sport!"

LOUIS-PAUL ALLARD
L’auteur de 

Montréal en vrac, lui. 
s'intéresse aussi à la 
politique, aux affaires 
publiques. "J’écoute 
la nouvelle émission 
de Pierre Nadeau 
"Les Lundis de Pierre 
Nadeau". J’aime bien 
l’émission quoique je 
me demande ce que 
le public vient faire la. 
Je regarde aussi la 
série Holocauste que 
je peux visionner tout 
d’un coup avec mon 
vidéotape. Cet appa­
reil m’est très utile".

J’aime en connaître 
plus sur la science-

fiction, c'est pourquoi 
je regarde quand je le 
peux Fernand Seguin. 
Et comme tout le 
monde, U m’arrive de 
m’installer dans mon 
fauteuil pour me dé­
lecter d’un bon film!"
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1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12
HORIZONTALEMENT

1— Aventure fâcheuse.
2— Membre de Tordre du Mont- 

Olivet. — Magnésium.
3— Quatrième partie d'une chose. — 

Petite baie.
4— Câble servant à maintenir des 

matériaux sur une charrette. — 
Interrogatif.

5— Ornement sacerdotal. — Vante.
6— Métal précieux. — Vente à ra­

bais. — Conifère.
7— Devenu mûr. — Nouveau. — 

Sans inégalités.
8— Colonne vertébrale. — Se dit de 

tout corps gras qui a contracté 
une odeur forte et une saveur 
âcre.

9— Feuilles du théier. — Se propa­
ger en rayonnant. 

-Vr10— Vraie. — Titane.
11— Erbium. — Sulfate double d’alu­

minium et de potassium. — Ri­
vière de France.

12— Passage étroit communiquant 
avec deux mers. — Mettre à 
mort.

VERTICALEMENT
1— Fait de quelqu’un un objet de 

plaisanterie (se). — Mesurer au 
mètre.

2— Bienheureux. — Portera la main 
sur.

3— Évacuation abondante, excessive 
de salive.

4— Mois de Tannée. — Deux. — Ad­
verbe de lieu.

5— Habillées. — Bobine mobile au­
tour de la poignée d’une mani­
velle.

6— Sert à lier. — Qui occasionne des 
frais.

7— Petite barque sans mât ni voile. 
— Venu au monde.

8— Art de lancer. — Un sens.
9— Seul en son genre. — Terme de 

civilité.
10— Pronom relatif. — Sans inégali­

tés. — Platine.
11— Troublée. — Union illicite entre 

parents à un degré pour lequel le 
mariage est interdit.

12— Transformer en gel. — Erbium.
10 H 12

8

!\

solution
de la semaine 
dernière
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il y a lOaijs déjà...

Normand Fréchatta

— Dans deux se­
maines, 20 vedettes 
françaises nous arri­
veront en même 
temps.

— Le résultat de la 
diète de Suzanne La- 
pointe: 12 livres en un 
mois.

— Monalesco pré­
dit l’avenir à Claude 
Blanchard, Réal Gi- 
guère, Rod Tremblay 
et Guy Robillard.

— Décès de la mère 
de Mario Verdun.

— Départ d’une 
nouvelle émission au 
10, Jacqueline Vézina 
donne la chance aux 
auteurs-compositeurs 
de gagner $5,000.00 
et “La clé cfor”.

— Le frère de Ja- 
ne*^ Bertrand et la 
soeur de Muriel Mil- 
lard remettent leur 
voyage de noces à 
plus tard.

— Juliette Pétrie, 
quel est votre journal 
préféré?

— Des vacances au 
Mexique pour Janine 
Fluet.

— L’épouse de 
Claude Rogen donne 
naissance à une fille.

— La famille des 
"Miss” s’agrandit.

— Où rencontrer 
France Gail très bien­
tôt.

— Paolo Noël ren­
contre Adamo.

— Normand Fré­
chette engagé à

cKvl.
—- L’artiste de la se­

maine — Raymond 
Berthiaume; “Je suis 
plus heureux derrière 
l’écran qu’à la télévi­
sion”.

— L’auto de velours 
qui transportait Gi­
nette Reno au dernier 
Gala des Artistes rem­
porte un trophée.

— Autre talent des 
talents photographi­
ques d’Alexandre Zel- 
kine.

— Christine Char- 
bonneau part en tour­
née.

— Une délégation 
de motards assiste au 
spectacle de Michel 
Conte dans une 
église.

— La seule disco-

* «N
Jw'Uf m *

Claud* Blanchard
spec de Montréal fôte 
son 5ième anniver­
saire.

— Louise Turcot... 
la copine de Danièle 
Ouimet et Chantal Re­
naud dans un film: “V 
comme victoire" re­
tourne à “Rue des 
Pignons".

— Le ballet envahit 
la Place des Arts.

— Errotissimo... 
une façon bien parti- 
culire d’exploiter le 
sexe.

— De bonnes vieil­
les chansons avec le

duo parisien Le- 
marque-Renard.

— Du travesti au 
théâtre de Gilles Latu- 
lippe.

— Jean-Pierre Fer- 
land en spectacle 
dans une église.

— Nouvelle figure, 
Michel Beaulieu. *

— Lors du 1er anni­
versaire de Belmont 
Musique, une foule de 
jeunes acclame les 
vedettes du disque.

— Jean-Guy Mo­
reau décroche son 
premier contrat à via 
radio.

— Jean-Pierre 
Coallier nommé chef 
des pompiers hono­
raires de Laval.

— Pour reprendre 
sa cote d’écoute, 
CKGM va à Holly­
wood.

— Guilda cherche 
deux sosies, un fémi­
nin et un masculin.

— Irène McNeil... 
Elle vend des produits 
de beauté.

— André Fontaine, 
exil aux États-Unis.

— Al Martino re­
vient.

— Andrée Lacha­
pelle dans le rôle 
d’une prostituée au ci­
néma.

— Ginette Reno de 
retour de Los Ange­
les.

— Isabelle Pierre 
suit des cours de Ka­
raté. ,

— Les Girls don­
nent leur spectacle 
dans une église.
* — 400ième émis­
sion de la Rampe 
Sportive.

— Le cardinal Lé­
ger en visite au canal 
10.

Chuntal Renaud

-Ptarr* Coal liar

— À “‘Sans cachot­
teries" Tout ce que 
vous devez connaître 
de Monique St-Onge.

— L’offre de Tony 
Roman pas assez in­
téressante, Pierre La- 
londe refuse de tour­
ner dans le film choc 
"Après-ski”.
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saveurs:
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NUTRI-DIETE
SffTISFffiT PLEINEMENT L'fiPPÉTiT

EXIGEZ LE Nol DES PLANS DAM AIGRISSEMENT !
Nutri-Diète est une méthode facile à suivre en ce sens qu elle 
ne comporte pas de jeûne ou de demi-jeûne risques et 
difficiles. Il n’y a pas non plus de régimes sévères à suivre, 
ni de faim qui tenaille, ou de privations à s imposer. On ne 
ressent pas non plus de faiblesse ou de fatigue qui diminuent 
l’activité. Ainsi, si vous voulez maigrir d’une manière simple, 
naturelle et efficace, Nutri-Diète est un excellent moyen d’y

parvenir. Il suffitutiliser notre substitut de repas à la place 
d’un, de deux ou des trois repas de la journée selon le rythme 
d'amaigrissement désiré. Aux repas réguliers, vous pouvez 
manger ce que vous aimez (voir notre brochure). Tout en 
étant pauvre en calories. Nutri-Diète est particulièrement 
nutritif puisqu’il renferme 28 éléments essentiels à la santé. 
De plus, Nutri-Diète comble la faim.

• Se mélange instantanément sans former de grumeaux.
• Présenté en sachets pratiques, pouvant se prendre facilement 

partout: au restaurant, au bureau, au magasin, au club sportif, etc.
• Ne coûte que $0.60 environ par repas.
• Permet de perdre du poids facilement, au rythme désiré.
• Fournit à l'organisme les éléments nutritifs essentiels à la santé.

Un sachet dans 8 onces de lait remplace un repas complet

VEIMDU EN PHARMACIE
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VOITV. GENES!
OFFRIR UN POSTE
DE DÉPUTÉ!

Émii« Genest n'est pas venu au monda 
d’hiar, il axarca son métiar dapuis da nom- 
brausas annéas at il aima bian taira ca qu’il 
antraprand. Il rasta environ huit ans à Holly­
wood où il laissa sa traça. Il participa au tour­
nage da 127 films dont l’anragistramant da plu­
sieurs sérias tallaa: U.N.C.L.E., L’homme da 
far. Routa 66 etc...

Chez nous, il joua 
dans des films 
anglais, il anima plu­
sieurs quizz, fit de 
nombreux commer­
ciaux, et est actuelle­
ment animateur de ra­
dio à CJMS; il a aussi 
joué dans le film “À 
nous deux” du cé­
lèbre Claude Lelouch! 
M. Genest avoue avoir 
bien aimé travailler 
avec Lelouch, ce fut 
pour lui une très belle 
expérience. Si on lui 
demande comment il 
a trouvé Catherine 
Deneuve, il vous ré­
pondra tout bonne­
ment qu’il l’a trouvée 
belle mais non plus 
belle que bien des 
femmes qu’il connaît!

N'est-ce pas gentil 
Mesdames, enfin un

homme qui brise le 
mythe de la beauté de 
Catherine Deneuve et 
des autres vamps du 
cinéma!
CJMS: UNE PARTIE 

DE LUI-MÊME
CJMS fait mainte­

nant partie intégrale 
de la vie d’Émile Ge­
nest. Son émission 
passe du lundi au 
vendredi de 9 heures' 
30 à 12 heures P.M. à 
l'antenne de CJMS. 
Celle-ci se veut so­
ciale et personnelle. 
L’on vous parlera de 
toutes sortes de sujets 
pour plaire à tous! M. 
Genest nous a dit que 
la téléphoniste rece­
vait 145 appels et elle 
lui transmet le mes­
sage de tous ces 
gens. Ainsi, si un cer­

tain nombre de per­
sonnes désirent en­
tendre parler de la 
pêche, et bien "mon 
oncle Émile” vous 
parlera de pêche. Si 
d'autres désirent en 
connaître plus sur les 
rosiers, vous en sau­
rez plus sur les ro­
siers. Et les sujets 
sont aussi “variables” 
que “variés." L’on dif­
fuse sur les ondes 
toutes les offres

Il n’a paa paur da communiqua* sa* opinions politiquas.

d’emploi, quelques 
objets à vendre sans 
pour autant faire 
payer pour l’annonce, 
etc. Il est également 
certain que vous en­
tendez parler tous les 
jours de la tempéra­
ture. Il y a aussi beau­
coup de musique 
pour ensoleiller vos

laisse aisément con­
naître ses sentiments 
qui sont vraiment anti­
séparatistes et ce, il 
l’avoue d’une façon 
très forte et ouverte!

M.^Ryan et lui ont 
toujours évolué d'une 
façon parallèle, les 
deux ont toujôurs été 
dans le domaine des

N’a-t-ll paa lo physique do l’emploi pour s* lancer dans la po­
litique.

ABONNEZ-VOUS AU 
MIEUX-VIVRE

CÂBLEZ-VOUS
PAS DE TEMPS À PERDRE

Tousles jeudis 
de20h30à 21h00.

(Reprise samedi 
16h00à 16h30)

Câble 9 à MontréalANIMATEUR:

GILLES HOUDE
— Participation des gens de l'Âge d’Or

0 CABLEVBOM
NATIONALE
ITÉE

Pour
abonnements
Montréal
270-6031
Laval
667-4821

coeurs et vos pen­
sées. En fait, Emile 
veut vous plaire Mes­
dames et il vous aime 
toutes beaucoup...

LA POLITIQUE
SON DEUXIÈME 

AMOUR
Cela est maintenant 

connu, Émile Genest 
est un libéral enragé! 
Le terme enragé ne 
signifie nullement qu'il 
soit borné face aux 
autres partis, mais H 
avoue être un libéral 
endurci. Cela fait 
maintenant 5 ans qu’il 
est président du Con­
seil de l’Unité Cana­
dienne, et il est fonda­
teur du mouvement 
pro Canada.

Il ne cache égale­
ment pas sa grande 
admiration pour mon­
sieur Claude Ryan. Il

Émils Gsnsst aim* beau­
coup parler de m carrière 
ainsi que de tou* ses pro- 
iet*.

communications et les 
deux croient énormé­
ment en leurs idées. 
Émile dit admirer la 
façon d’agir, de par­
ler, et de se présenter 
de M. Ryan. “Je crois 
beaucoup au renou­
veau libéral ainsi 
qu'au Canada renou­
velé!

Pour M. Genest 
même si un ministre 
ou un député change 
de parti politique, il ne 
l'accuse de rien, car il 
considère qu’il n’y a 
que les fous qui ne 
changent pas d’idées! 
Par contre, il serait 
pour que le candidat 
ou le député en ques­
tion, passe devant l’é­
lectorat, afin de don­
ner toute la confiance 
pour aller dans l’autre 
parti!

Bon animataur, bon comé- 
dlon ainsi qu'oxcallant ora­
teur at heureux homme 
d'aftairM, voilà Emile Ge- 
nestt

Oh politique quand 
tu nous mords! En fait, 
c'est ce qui est arrivé 
à Émile Genest. Ce 
qui est très joli dans 
toute cette histoire, 
c’est qu'Émile fait de 
la politique avec 
amour! Il croit plus 
que jamais en un fé­
déralisme renouvelé 
ainsi qu'au nouveau 
départ du parti libéral!

On lui a offert le 
poste de député dans 
le comté de Ste-Anne, 
et M. Genest a refusé, 
car pour le moment il 
ne tient pas à être dé­
puté mais plutôt un li­
béral bien chevronné.

ÉMILE ET SA
BONNE ÉTOILE
Ce qui lui tient 

beaucoup à coeur, 
c’est la politique et ses 
deux agences de 
voyage! Pour l’instant 
tout va pour te mieux 
dans le domaine des 
affaires pour Émile. Et 
il en est très heureux! 
Quant au film de Le­
louch, il en est très 
heureux et trouve ad­
mirable la voix de Fa­
bienne Thibault ainsi 
que l’instrumental au 
violoncelle qu’il quali­
fie de très "pognant”. 
Tout a toujours souri à 
Émile Genest et il 
semblerait que sa 
bonne étoile ne veuille 
pas le quitter pour le 
moment!

En fait, il est normal 
que tout aille bien 
pour Émile, car lors­
que l’on consacre 
beaucoup de son 
temps et que l’on se 
donne corps et âme 
aux choses que l’on 
entreprend, il ne peut 
en être autrement!

A.B.

VOUS ^ 
AVEZ 1 
DES

PROBLÈMES
AVEC NOUS POUVONS VOUS AIDER

-------- -------------------- MT VOUS SEREZ COMME UN NEUF

aMSSXWr*, PAVILLON IVRY sun m
LAC m.

. Owsctsur CLAUDE BOURGEAULT

1-819-326-3520
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Brault at Fréchetta sur la galaria arriéra, jouant “J’ai anvia da fêtar". Qillaa Rivard était auaai da la téta.

Le dernier balcon- 
ville de la saison fut 
encore un immense 
succès à Québec. 
Après avoir eu des 
journées pluvieuses, 
du temps froid, du 
temps maussade tout 
le mois d'août, la soi­
rée de ce balconville 
môme pour un soir de 
septembre, était mer­
veilleuse. Laval Pro- 
vencher de C.J.R.P. 
avait bien raison de 
dire: “Jamais je n’ai 
eu de pluie à l'un de 
mes balconvllles”. Il 
doit avoir de bons 
contacts en haut.

Les vedettes pré­
sentées ont reçu l’o­
vation de la foule. Les 
quelques 6,000 per­
sonnes massées en 
face du balcon de 
Mme Asselin, rue 
Champfleury à St- 
Pascal en ont eu plein 
les yeu/ toute la soi­
rée.

Au programme; 
Patsy Gallant qui re­
viendra en octobre au 
Grand Théâtre, 
Claude Valade et sa 
toute dernière chan­
son, Michel Rivard et 
ses succès, de môme 
que Brault et 
Fréchette.

Ce soir-là, Brault et 
Fréchette et leur deux 
musiciens ont accepté

de jouer avec des 
instruments de for­
tune (chaudrons et 
cuillères de Mme As­
selin) poqr les specta­
teurs de la “Vill... à 
Pierre". C’était à voir... 
à l’arrière de la mai­
son, un événement 
unique... Quant à la 
chanson, il s'agissait 
de “J’ai envie de fê­
ter” car nos deux 
compères fêtaient 
leur départ prochain 
pour la France où ils 
feront la promotion 
pour leur microsillon.

Mais il ne faudrait 
pas oublier l'appari­
tion d’Actarus de la 
bande dessinée Gol- 
dorak de môme que 
Boogie People, trois 
jolies Montréalaises

W.

Pl*rr* Villa était bien entouré par Boogia Paopla.

qui en étaient à leur 
première visite à Qué­
bec.

C’était la fin d’une 
saison bien remplie 
alors bravo aux orga­
nisateurs et à l’an 
prochain.

p.v.c.

O

M

La fiancé da Patay l’accom­
pagnait.

Patay Gallant accordant 
una entrevue é Pierre Villa.

Claude Valade et Gillaa 
Payant da CJRP.

(CONCOURS 
1 •patjier 
gagnait

r
P 277-2129

CENTRE BETTY FARHOOD
71*4 St Mu**n (J.-Tatou)

ARRÊT DE 
GROSSESSE

lAMONTRÉALl
274-6545

proi/igain
proi/ibec
prot/ipop
proi/i-soir
Grâce NOUVELLES 

4 ILLUSTREES
VOTRE MARCHÉ 
VOUS EST
REMBOURSÉ
iuequ'é concurrence 
de $100.
DANS NOUVELLES 

ILLUSTRÉES

"& ***„>.......^0)
. i
je

veux
cette

silhouette

Ou voulez-vous perdre des pouces?

□ BUSTE □ menton
□ HANCHES. BRAS
□ taille □chevilles
□ cuisses □ mollets

Perdez des pouces inutiles, là où ils vous gê­
nent. Cette sihouette que vous aimeriez avoir 
est maintenant à votre portée.

Dans l'intimite da votre propre foyer, sans sortir de cher vous, 
il vous sera facile de contrôler ces 8 points qui vous assureront 
la joie de faire resplendir votre beauté

COURS GRATUIT !

“MINCE ET SVELTE”
Sans obligation de votre part, profitez 
de cette offre unique Pour recevoir 
mon cour gratuit ainsi que mon ma­
gazine Beauté et Santé . plus circu­
laires etplicatives. etc., postez-moi 
tout de suite le coupon ci-bas accom­
pagné de S0 cents pour frais d'envoi

INSTITUT WEIDER.
DEPT. PH-J 2875 BATES RD* MONTRÉAL 251

MESSIEURS ATTENTION' Si vous voulez etre 

forts, muscles, admires si vous desnez améliorer 

votre apparence, vobe physique et xuU.t' santé pos 

tez nous cette annoncivnvec 50 cents pour trais den 

voi Indiquez POUR HOMMES ou ENTANTS Avec J 
notre cours de culture physque GRATUIT, vous re 

cevez des circulaire^ et magazines, dont "Santé et 

Force Vous vous felviterez de Tavnn demande!
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TÉLÉ WESTERN
Texte: Roger Cordeau

Photos: Jean Touchette

S.
Récemment, l’équipe de Télé-Métropole a eu le 

plaisir de se rendre à Cowansville pour participer au 
5ième grand concours annuel national provincial 
1979 des violoneux et accordéonistes. Le tout s’est 
déroulé à l’Erablière des Copains dans les Cantons 
de l’Est. Plus de 500 personnes ont participé à ce fa­
meux concours et le tout s’est terminé par un grand 
souper canadien que Monsieur Normand Tremblay 
et Monsieur Réjean Tétreault ont servi.

-AV

Pour I* catégorie accordéon, Monsieur Mtcb*! Poupart da 
St-Chrysoatoma, Monaéaur Eric Filion Agé saulamant da 9 
ans da St-Joachim, Iréna Mador da St-Hubart. Sylvia 
Brouillard d* St-Aimé, Monsiaur Octava Laroche d* Sta- 
Brigitta. Monaiaur Camille Eli* da St-Nicéphore *t la 
grand gagnant d* catta catégorie Monaiaur Laurancio 
Baaudin d* Sta-Juli*.

V

La catégorie da* violons 60 ans et plus, da gauche A droit*, équipa no 1, Monaiaur Paul- 
Émila Vary d* Laval. Monsiaui Pierre Péioqum d* South Durham.
Equipa no 2, Monsiaur Gérera Lavoie da Rouvili* at Monaiaur Wilfrid Bourdon d* ChA- 
taauguay.
Équipa no S, Monsiaur Claud* Robert d* St-Hyacmtha et Monsiaur Patrick Marquis d* 
Montréal *t la darniar Monsiaur Y van Lassay. La gagnant d* catta catégorie des violo­
neux da* 60 ans et plus est Monsiaur Patrick Marquis.

LE_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
FESTIVAL DES VIOLONEUX,

SUCCÈS À COWANSVILLE
N ^,

û

Pour la catégorie des violons, Classa A A. Monsiaur Ro­
saire Roy d* Flaurimont, Monsiaur Jacques St-Piarra d* 
Villa La Gardaur, Monsiaur Aurél* Lacroix d* Sherbrooke, 
Monsiaur Victor Vaicourt d* Montréal *t la grand gagnant 
da catta catégorie, Monsiaur Robert Pinard d* Asbestos.

C* concours a été appuyé par plusieurs personnalité* du 
domaine artistique et du domain* da* affairas. Dans 
Tordra habituai, Roger Cordeau d* la Chronique Télé 
Waatarn, celui qui agit comme mattra d* cérémonie la 
chanteur waatarn Monaiaur Camilla Breton, Monsiaur et 
Mm* Jacques Cété, Monsiaur *t Mm* Bertrand Dion, l'or­
ganisateur d* c* Siém* concours Monsiaur Yvan 
Tremblay, sympathiques propriétaires d* l’érablière qui 
est situé* sur la routa 39 sud vers Cowansville, Monsiaur 
Normand Tremblay et Monsiaur Réi*an Tétreault accom­
pagnés d* leurs hôtaasas Liliann* et Diana. La jury était 
composé d* trois professionnels dont Monaiaur Dougal 
Trinaar, Monsiaur Paul Ménard et Monaiaur Bob Vaillan- 
court, celui qui agit comme arbitra Monsiaur Ronald 
Boudreau.

La catégorie des violons Class* B, Monsiaur Ré|*an 
Boudreau d* St-Chrysostom*. Monsiaur Octave Laroche 
d* Sta-Brigitta, Muriall* Séguin d* Laprairie, Monsiaur 
Lucien Lafabvr* da Laprairie, Monsieur Henri St-Pi*rr* d* 
Sherbrooke, at Monsiaur Gabriel Bousquet da St- 
Hyacintha La gagnant d* catta catégorie est Monsiaur Lu­
cien Lafabvr* d* Laprairie.
Sur la photo, nous voyons la groupa d* la catégorie Har­
monica d*' gauche A droit*, Mm* Cécile Péloquin 65 ans 
d* South Durham, Monsiaur François Ouallah* da 
Laprairia, Monsiaur Simon Thibault d* Laval, *1 la gagnant 
pour catta catégorie Monsiaur Lionel Filion d* St-Joachim.

Pour la catégorie violons, classa A, Mme Mathilda Mur­
doch du Nouvaau-Brunsiwck, Monsiaur Jean-Paul 
Laplant* d* St-Chrysostom*. Monsiaur Aimé Proulx d* 
Montréal, Monsiaur Gilles Bargogna d* St-Hubart, Mon­
siaur Normand Thébarg* d* Sherbrooke, Monsiaur Jean- 
Louis Leclerc d* Rosemont, Monsiaur Marc Vachon d* 
Sta-Madaiain* et Monsiaur Roma McMilland d’Ottawa. La 
gagnant d* catta catégorie aat Monsiaur Jean-Paul 
Laplant* d* St-Chrysoatoma.

• • t-lÿjjf

A

V
Pour la catégorie danseurs d* gigues, Maria-José* Verrier 
Agée d* 10 ans d'Acton Val*.
Pour la catégorie chanteur waatarn, Réal *t Colatta d* 
Granby.
Pour la catégorie des violons pour Jaunes, Simon Bélanger 
Agé d* 13 ans d* Longuauil. Ils s* sont tous mérité un 
trophée pour catta compétition.



CORDEAU:

Roger Cordoou, animateur, organkaataur, journaliste, tra­
vailleur aocial... et maintenant chanteur.

Roger Cordeau avait déjà plueieura cordes à 
son arc: animateur, organisateur de galas, 
journaliste, travailleur social Impromptu. Voilà 
que depuis deux semaines, il est aussi devenu 
chanteur.

Vous avez peut-être déjà entendu sa chan­
son “On est ici pour boire”. C’est gentil et 
entraînant, mais ce ne sera pas la chanson de 
l’année. Ni Cordeau le meilleur interprète. 
Mais de toutes façons, là n’était pas l’intention.

“Mon disque, c’est 
un gadget plus 
qu’autre chose. Je 
sais que ça a surpris 
bien du monde, mais 
c'est justement les 
réactions des gens 
que j'avais hâte de 
voir. "

À partir de ces 
réactions, Cordeau 
estime qu’il saura à 
quoi s'en tenir sur ces 
gens du milieu qu’il 
côtoie sans toujours 
savoir s’il peut comp­
ter sur leur loyauté. 
Faut-il aimer son dis­
que? Fallait-il être 
présent au Manoir 
Mercier où le lance­
ment eut lieu deux 
soirs d'affilée? Quoi 
qu’il en soit. Cordeau 
dit avoir eu ses répon­
ses et préféré s’at­
tacher à celles qui ont 
été positives. “J'ai eu 
des témoignages aux­
quels je ne me serais 
pas attendu."

Ils peuvent être 
nombreux ceux qui 
voudraient dire merci 
à Roger Cordeau. De­
puis qu'à l'âge de 19 
ans, Yvan Ducharme 
décida de l'appuyer 
dans ses premières 
entreprises, ce jeune

homme n’a pas cessé 
de donner son temps 
et son énergie à toute

milieu western. “Les 
artistes western sont 
beaucoup plus dispo­
nibles que les artistes 
populaires. Ils se 
déplacent à rien en 
retour d’une bonne 
action".

Mais si le milieu 
compte beaucoup 
d’ètre généreux, il' 
n’en est pas moins 
aussi très difficile se­
lon Cordeau. “Je 
pense qu’il y a plus de 
jalousie et de méfiance 
dans le western que 
dans le populaire.”

Roger Cordeau a confié à notre journaiiete que son disque 
était plutôt un gadget.

une variété de causes 
bénévoles, des handi­
capés aux horphe- 
lins, et s’attaquant 
souvent à des cas 
spécifiques de famil­
les ou d’individus 
dans le besoin.

C’est en cherchant 
à organiser des diver­
tissements ou des soi­
rées bénéfices pour 
divers groupes défa­
vorisés que Cordeau 
en est venu ë 
s’implanter dans le

Le western est en 
mutation chez nous et 
on assiste peut-être à 
la formation d’un véri­
table star system. Qui 
l’étabtit? À partir de 
quels critères? Voilà 
des questions qui 
peuvent soulever des 
controverses.

Pourtant, Cordeau 
lui-môme se méfie un 
peu de la nouvelle po­
pularité du western: 
“si on en donne trop 
tout d’un coup aux 
gens, ils risquent de 
se tanner." D’un autre 
côté, je comprends 
que les clubs western 
marchent si fort: c’est 
le seul endroit où les 
gens peuvent aller en 
étant certains 
d’oublier pendant un 
temps leurs soucis. La 
musique western, le 
folklore, sont plus 
“peppants"que n'im­
porte quelle autre mu­
sique. "

Môme s’il n’a pas 
l’intention de faire car­
rière comme chan­
teur, .Roger Cordeau

C’EST DÉFINITIF: 
PAS DE RETOUR 
À LA CHANSON 

POUR
MONIQUE GAUBE

La populaire Monique Gaube qui connut de 
grands succès dans la chanson il y a quelques an-" 
nées, ne recommencera pas à chanter.

En effet, Monique considère que le fait d’in­
terpréter les chansons des autres est dépassé. Elle 
aurait bien aimé que quelqu’un écrive pour elle, 
mais que voulez-vous, Monique tout au long de sa 
carrière s’est contenté d’interpréter les chansons 
des autres.

Toutefois, elle accepterait d’animer une émission 
d’affaires publiques. Espérons que son souhait 
sera exaucé. L’on dit tout vient à point à qui sait at­
tendre. Alors, attendez Madame Gaube...

va bientôt récidiver: 
sur un long-jeu qui 
doit sortir avant Noôl, 
il interprétera la chan­
son “Marchons dans 
la plaine’’ avec son 
amie Carmen. “Nous 
l'avions faite pour le 
deuxième côté du 45 
tours puis nous avons 
trouvé que ça ne con­
venait pas. Alors nous 
l'avons gardée. Mais 
si jamais je fais autre

chose, j’aimerais que 
oe soit un long jeu 
f histoires vécues. En 
chansons, mais des 
mots qui veulent dire 
quelque çhose."

En attendant, il con­
tinue de vaquer à tou­
tes les occupations 
qu’il se donne et qu’il 
accepte. “Je sais pas 
dire non. Des fois j’ai à 
le regretter, mais que 
veux-tu..."

La fantaisiste et folkloriste 
deau. Au centre, monsieur 
A droite de Roger, son

Chabanei serre le main de Cor­
ot madame Gérard Deefoeeée. 

Carmen.

Parmi ceux qui 
Maurice Cloutier de CKVL, le jeune < 
men, ranimatrtee Claudine.
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OUVERTURE DÜN ~l 
RESTAURANT-CARARET

Richard Gauthier, qui s’est distingué der­
nièrement lors de la tenue du grand Gala Ca­
baret, continue de pied ferme la mise en ac­
tion de ses projets.

Suite à la demande du public, il animera 
avec plaisir les soirées du restaurant-cabaret 
“LE GIRARDOT”, en compagnie du relation- 
niste et animateur Claude Girardin.

L’ouverture s’effectuera le lundi 29 octobre 
de 8 heures à la fermeture, et réunira près de 
80 artistes. Le public est invité à y assister.^j

"c’est"
POUR TOUT L’MON DE

et ça tourne
À18H00

avec Alain Montpetit

soirée
canadienne
À 19 H 00

avec Louis Bilodeau

....

J*

A L'ÉCRAN DE

MOT MYSTÈRE IRADIOI
■MDE

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 II 12 13 14 15

1 T S U 0 M E R 0 S E E L I T U

2 E c U 0 D E C E R T E L B A s

3 E T A .N C H E A T 0 R R E N T

4 .T L 0 N U A 6 E F N U V R R L L

5 N N B T N T L I Q U I D E E M

6 I A E A T E E M ' P N S U I S T

7 U L P N T M C L E V S c S U E

8 S P A T E 0 E R I U E R B R A

9 E L U R R U P C U F A N I F B

10 P 0 X R Q I A > A L E U E T A A

11 6 0 U A E L I M P I D E S C I

12 D T L I E L 0 S A U U S R E G

13 *N F F D E E M A R A I S 0 N ;n

14 0 R A 6 E L E C A N
o; T E I E

15 R E S 0 R ■ R A E P R E S S E R

CE MOT MYSTÈRE COMPORTE 11 LEHRES CACHÉES 
LE SUJET: UN VIOLENT ORAGE

Lorsque vous vous serez servi de tous les mots ci-dessous en encerclant chacune de leurs 
lettres, il ne vous restera que celles qui devront nécessairement former le Mot Mystère.

airarbrearroserB
baignerbassin

Ccalecalmecanoté
chutecielcrueDdouce

Eeauétanche

F N rosée
face nappe rude
filet niveau ruisseau
flaqueflux nuage S

sableG orage soirgare P soleilgel parapluie suergelegouttelette planplant suintesuinterIInondé polderpotable surface
TIdlimpide presserpuits terre

liquide pureR
torrentU

marais raison utile
mer remous V
mouillé rond vent

LA SOLUTION DE LA SEMAINE DERNIÈRE:
HAUSSE



LES EDITIONS OuclMM'O'
Les livres qui marchent

LA 3e GUERRE 
MONDIALE EST-ELLE 
DÉJÀ COMMENCÉE?

LA PREMIÈRE GUERRE SPATIALE,
PIERRE KOHLER

Les U S A et l'U.R.S.S. se livrent depuis plu­
sieurs années une lutte discrète mais farou­
che: celle des satellites militaires. Les disposi­
tifs semblent être tous en place pour que la 
guerre froide entre l'Amérique et la Russie 
dégénère en l'affrontement le plus prodigieux 
et d'ailleurs peut-être le dernier de l'histoire.

LA 3e GUERRE MONDIALE 
EST-ELLE DÉJÀ COMMENCÉE?
NOUVELLE COLLECTION rkr
FICTION $0.90

LOUISE HALEY:
ASTROLOGIE DE L’ENFANCE

«L'EN

«

L’ASTROLOGIE DE L’ENFANCÉ\
CONNAISSEZ VOUS VOTRE 

ENFANT?
• Son caractère, ses dons, son avenir
• Sera t-ii émotif, impulsif ou timide?
• Sera-t-il médecin, avocat, menuisier

musicien?
• Comment vivra-t-il l'amour et la 

sexualité?
• Quelle attitude devez-vous adopter 

vis à vis de votre enfant?
L!astrologue Louise Haley 
répond à toutes ces questions.
$5.95
Collection Ésotérisme «j

ASTROLOGIE
SEXUALITÉ, SENSUALITÉ, 

SENTIMENTALITÉ
Ce livre nous enseigne comment 
découvrir les raisons de nos succès 
et de nos échecs en amour en tone- I 
tion de notre signé astrologique, de 
notre ascendant et de nos dominan- I 
tes planétaires $5.95

 Collection ÉsotérismeI

Sexualité
Sensualité

cSerÉimentalité

H ilr>

AUSSI EN VENTE DANS TOUTES LES BONNES LIBRAIRIES ET TABAGIES

NOUVEAU! 
Achetez par 
téléphone

Ic'est tellement plussimpli
Votre commande vout sera expediee rapidement 

avec votre rarte 01. KBZjl compose/

à M0NTRÉ1L: 2I2-S373
Pour les régions dont le code regional est

514-418 - 819 - 613

1-(80Q)-361-4345 ^
COMMANDES C.O.D.: AJOUTEZ S2.00

Vous pouvez recevoir ces livres chez vous. Rem 
plissez ce coupon, et adressez-le à:

LES BONS BOUQUINS 
C.P. 188 Suce, la Cité, Mtl. H2W 2M9

Ci-joint un chèque un mandat-poste au
montant de $ ..............ajoutez $1 00 par commande
pour frais de port et manutenfion.

□ La première guerre spatiale
□ L’astrologie de l’enfance
□ Astrologie, sexualité, 

sensualité, sentimentlité,

$5.95
$5.95

$5.95

NOM................
ADRESSE........
VILLE.......... .
CODE POSTAL.

mm

T R M 20-10-7»

ILS
VIEILLISSENT 

D’UN AN

Nana Mouakouri

Samedi, le 13 octobre: Yv*» Allégret, 72 
ans, Laralne Day, 59 ans, Sam/ Fray, 42 ans, 
Judl Maradlth, 29 ans, Yvas Montand, 58 ans, 
Nana Mouakouri, 43 ans, Pamala Tiffin, 45 
ans et Cornai Wllda, 64 ans.

Dimanche, le 14 octobre: Jacquallna Baar, 
Noraan Corcoran, 38 ans, Louit Dalluc (décé­
dé), Lilian Glah 80 ans, Udo Klar, 35 ans, Ro­
ger Moora, 52 ans. Cliff Richard, 39 ans.

Lundi, le 15 octobre: Jean Davy, 68 ans, 
Gabriallo, Virginia Lalth, Philippa Laroy, 49 
ans, Malvin Laroy, 79 ans et Jean Ranolr (dé­
cédé).

Mardi, le 16 octobre: Irina Damlck, 43 ans, 
Angala Lanabury, 53 ans, Loulaa Rémy, 41

ans, Carman Savllla, 49 ans et Rogar Vail­
land, 72 ans.

Mercredi, le 17 octobre: Julia Adama, 53 
ans, Jean Arthur, 71 ans, Spring Byington, 81 
ans, Montgomary Clift (décédé), Rita Hay­
worth, 61 ans, Maraha Hunt, 62 ans, Plana 
Junaau, 57 ans, Mariatta Lévaaqua, Jaan Pa- 
rédèa, 57 ans et Clauda Savard, 38 ans.

Jeudi, le 18 octobre: Anthony Dawaon, 63 
ans, Hervé Doucat, Gaorgaa Gérât, 55 ans, 
Myrian Hopklna, 77 ans, Klaua Klnakl, 53 ans, 
Clauda LévalHéa, 47 ans. Maüna Marcouri, 59 
ans, Janny Rock, Gaorga C. Scott, 53 ans, In- 
gar Stavana, 44 ans, Roland Toutaln, 74 ans 
et Mario Vardon.

Vendredi, le 19 octobre: Jody Lawranca, 49 
ans, Auguata Lumléra (décédé), Alméa Mor­
t/mer et Gaorga Nadar, 58 ans.

Cloud* Savard
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% intakes d’une 
Grande Carrière:)

&

Banolt “baby aittar” lora d'un* d*a émiaaiona d* “Ch*2 D*nia*"

Né à Montréal.
I - ^ 00-du SOU à 18

î facUuUéede Lettres. ^ Henrl Poi,ras. Henn
1 - au Conservatoire^ Qr0ul*. J
* ^oeux snsà l'Atelie^de Georg____^ J

MM

THÉÂTRE

N’a-t-il paa été touioura doué pour d*a gnmac**?

Banolt Marloau an compagnie d* Qétan Labréch*, *t Paacal 
Normand dana un* piéc* d* théâtr*.

TÉLÉVISION
Il fait parti* d* l’émiaaion “Au fil dé la aamain*”, on I* voit 
entourer d* Juliette Huot *t Dian* Arcand.

Benoit Marteau dana la pièce, “La veuve enragé*’’

Rideau vert
— Un p’tit coup do rouge 
au Rideau Vert (revue). 
—•Qui s’y frotte s’y pique
(revue).
— Patate de Marcel 
Achard.
— L’Heureux stratagème 
de Marivaux. Rôle: Arle­
quin (revue).
— Ne perdez pat la tête
(revue).
— Le songe de la nuit
d’été de Shakespeare, 
(en France).
— On grève de rire (re­
vue).
— La vie est un songe de
Calderon.
— Du vent dans les 
branches de Sassafras
d’Obaldia.
— En rires et en cou­

leurs (revue).
— Huit-Clos de Sartre.
— La poudre aux yeux 
de Labiche.
— Terre d’aube (pièce 
canadienne).
— L’Oiseau bleu.
— Drôle de couple de N. 
Simon. Rôle: Charlie. 
Poudrière
Mai 1960: Malborough 
s'en va en guerre
d'Achard.
1963: Occupe toi d’Amé­
lie de Feydeau.
1964: La main passe de 
Feydeau.
Gésu
— Le bal des voleurs. 
Comédie-Canadienne:
— Elle tournera la terre,
comédie musicale de 
Louis-Georges Carrier.

1959: Cosmos 2001. 
1969: Filles d’Êve, télé­
roman de Louis Moris- 
set. Réalisation: Denys 
Gagnon; r^ie: Jérôme 
Trudeau.
1961: Côte de sable, té­
léroman de Marcel 
Dubé. Réalisation: 
Louis-Georges Carrier; 
rôle: Michel.
— Kanawio, téléroman 
de Guy Dufresne. Réali­
sation: Aimé Forget; rô­
le: Sawatis.
— La Grande Gigue, té­
léthéâtre de Jean-Paul

Filion; rôle: Benoît Cha- 
rette.
1962. CF-RCK, dans Un 
train d’enfer; rôle: Max.
— Agence Jobidon; rôle: 
Marc Laverge.
1964: Les Métiers, à Tête 
d’Affiche.
1967: Revue: Canada 
100 plus 1 (événements 
de l'année).
1972: Revue: Bye Bye 
72.
1973: Revue Bye Bye 73. 
1974: Plusieurs autres 
Bye Bye.
— “Chez Denise".

CINÉMA
» Solange dans nos campagnes de Gilles Carie.



Le* Jour* m suivent et ne *e ressemblent pas. Cette photo rap 
pèlera des souvenirs à plusieurs d'entre vous: Mireille 
Lachance, Elizabeth Lesieu r, Benoit Marteau et Raymond Lèves 
que

L’on peut dire: “Le Benoit d’autrefois et celui d’aujourd huit

Grand poète et sentimental, il a toujours aimé humer les fleurs

Lors d’une répétition d'un BYE BYE, on «e voit entourer de Da 
nièle Ouimet et Dominique Michel.

b:

Au Stella, Juliette Béliveau a rendu visite è Benoit ainsi qu’è 
Orlette Sonder*.

Édward Rémy et Benoit, un soir que tous deux étaient en formelBenoit Marteau, avant de partir pour l'Europe, on le voit en 
compagnie de François Tassé et de Monique Millère

A l'occasion il aime 
pains du métier!

Jouer su hockey avec quelques co- Un* petite cours* à bicyclette ne peut nuire à la bonne forme Benoit, è moitié maquillé et arrangé lors d’un repos de théâtre
physique n'*st-c*-pss?

L

Benoit Marleau qui exerce son métier de comédien et d’humo­
riste depuis plusieurs snnées, sppréci* un intérieur coquet et qu| a.t.|| de plus agréable qu'un* salle de travail bien équipée? Benoit fait visiter sa cuisine è notre Journalist* Normand Cus- 
cossu. son

S
/
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SUBSTITUT 
NATUREL 
DE CAFÉ
INSTANT

Évitez les mono­
poles. Au lieu de 8 
sous, payez seule­
ment 2 sous la tas­
se.
Rempli sous vide 
dans une boîte de 
métal pour garder 
saveur et fraî­
cheur.
Café soluble de 
seigle et orge rô­
tis.
Ne stimule pas. 
Vous dormirez 
miey*»J^e[lleur au 

£ut*qdit^NLcafé
’HfÇ&u

MIEL
DE TRÈFLE

BLANC 16 oz 
Le plus gros ru­
cher du Qué­
bec offre à 
LALCO l'ex­
clusivité de. sa 
première quali­
té pour distri­
bution en phar­
macies.
Aucun additif 
chimique - 100 
pour cent pur 
et naturel - goût 
incomparable. 
Quelques sous 
de plus que le 
miel ordinaire.

BEURRE 
D'ARACHIDES 

16 oz
100 pour cent 
pur et naturel. 
Les arachides 
sont importées 
directement de 
Géorgie, USA 
et mises en pot 
exclusivement 
pour LALCO 
au Québec. 
Quelques sous 
de plus que les 
produits ache­
tés en épicerie 
mais quelle dif­
férence! 
Seulement des 
arachides.

HOMMAGE AU 
SOLEIL DE FRANCE, 

D'ITALIE ET
D'ALLEMAGNE 

Tisanes en sachets LALCO 
Pourquoi des sachets:
La plante étant coupée 
plus finement, la diffusion 
des principes actifs se faît 
mieux que la tisane régu­
lière.
Pourquoi LALCO:
Ouvrez un sachet et vous 
verrez que les plantes ont 
gardé leur couleur origina­
le: la menthe, est verte, le 
tilleul est or, etc., etc. 
Cultivées, récoltées, mises 
en sachets exclusivement 
pour LALCO et à votre 
portée 30 jours après. 
Voyagent par avion. 
ARTICHAUT (composée! - 
CAMOMILLE • DIURENYL - 
EGLANTIER • ROSE HIPS - 
DORMIPHEN - LAXATIVE - 
ME-GRY-DON - MENTHE - 
NERVASED - QUEUES DE 
CERISES - ROOIBUSCH 
THÉ - TILLEUL MENTHE- 
TILLEUL - VERVEINE.

POUR VOTRE 
BEAUTÉ...

Les avantages de la vi-, 
tamine "E" pour la 
PEAU. SNIP-E pour 
usage externe.
Une vitamine E de 
haute concentration 
pour être appliquée 
directement sur la 
peau.
300 U.l. par gellule. 
SNIP-E de Laico aide 
à humidifier une peau 
sèche et rugueuse, 
combat les rides, les 
traits étirés, aussi utile 
è adoucir et assouplir 
la surface de votre 
peau.
SNIP-E de Laico une 
capsule qui garde la 
pureté de la vitamine 
E hermétiquement 
scellée iusqu'au mo­
ment où vous l'utilise­
rez.
SNIP-E est fantasti­
que pour les brûlures 
et coups de soleil, il 
fait aussi disparaître 
la rougeur des cicatri­
ces et des boutons sur 
la figure ou partout 
sur le corps. SNIP-E 
est également un ex­
cellent cicatrisant.
Un produit de qualifô, 
professionnel, garanti 
par Laico.


